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Cartes d’Affaires.
OO-A-TS.

CAMIRAND àc GBNEST,

AVOCATS, No. 95 rue Welling­
ton, Sherbrooke, P. Q.

J. A. CAMIRAND. J. K. GKNEST.

L. O. BELANGER, O. R.

AVOCAT. Etude: Chambres nos.
4 et 5, maison Twose, no. U5 ruo Welling­

ton, Sherbrooke.

J. S. BRODERICK,

AVOCAT, maison Morey, Carré
Commercial, Sherbrooke, P. Q.

~ F. OAMPBBLL, LL. B.

AVOCAT, Maison Campbell, 100
ruo Wellington, Sherbrooke. Bureau à 

Windsor Mills ouvert tous les samedis

G. L. DB LOTTINVILLB,

AVOCAT, maison Odell, rue Wel­
lington, Sherbrooke. Bureau & Magog 

ouvert tousles lundis.

J. LBONARD, LL. B

AVOCAT, Bureau : maison McMa- 
nnmy, rue Wellington, Shorbrookc, P.Q.

ustotalUres.

ARCHAMBAULT âc ARCHAMBAULT
AJ OTAI RES ET AGENTS D’AS-
L1 SURANCE, Maison Bockott.Shorbrooko.

B. SYLVBSTRB, LL. B., NOTAIRB.

ARGENT à prêter, créances ache­
tées & 5 et à Ü pour coût. U5 ruo Wel­

lington, Siierbrooke.

J. N. THIBODEAU,

NOTAIRE, agent d’assurance, d’im­
meubles, etc., Agnès, Luc Mégantic, P. Q.

O. H. LANGLOIS, N. P.

Argent a prêter. Actes
de vente, transports, protêts, obllga 

lions, etc. 114 rue Wellington, (nouvolle mai­
son Ixmg), Sherbrooke.

LÆB33DB3aX3STS-

N. A. DUSSAULT, M. D.
VI ALADIES DES YEUX, DES
ItJL oreilles, du nez et de la gorge. Bureau : 
47 rue Commorciulo. Heures de consultation 
tous les jours, 1e dimanche excepté, de midi è 
3 h. P. M.

DR G. A. OODBRB.
VfEDECIN ET CHIRURGIEN,
-1AI- maison Oodère, coin des rues des Era­
bles et Thibuudcuu, Luc Mégantic.

A.RI»E33SrTElXJRS.

THOS. TREMBLAY,
X RPENTEUR PROVINCIAL et

fédéral, et Ingénieur des mines. Bu 
reau : 125 rue Wellington, Sherbrooke.

A L. HUSBANDS,
▲. M. O an. Soc. O. B.

A RCHITECTE et ingénieur civil,
-*-V Cookshiro, P. Q. Plans et spéciilcations 
préparés et construction surveillée. Aussi me 
sures et estimés pour canaux d'égoùt, aqueduc 
etc., faits et donnés.

F. S. A. PELLETIER,
A RPENTEUR PROVINCIAL 

maison Beckett, Carré Commercial, Sher 
orooko.

DI-VEJiRS.

MILLIER de GRIFFITH,
( COMPTABLES et AUDITEURS,
V-/ 125 Rue Wellington, Sherbrooke.

JOHN J. GRIFFITH,
I^NCANTEUR et Agent d’immeu-
-AJ blés, 125 Rue Wellington^ Sherbrooke.

B. M. DAIGLE,

Huissier cour superieu-
ro, attention spéciale aux rentrées do 

onds. Résidence : tiarthby, (jué.

W. S. DRESSER & OO.
A GENTS D’ASSURANCE CON-

TUK LK FEU ET SUR LA VIE. Nu­
méro 27 carré du marché, Sherbrooke.

JOS. LEMIEUX,
UUISSIER Cour Supérieure, St.
les doux^lan ^ Auckland, P. Q. Pratique dans

A. BRULE
nORDONNIER, 122 rue Welling-
d^> ^>n,,.8lier*,roo*CÜ* Ouvrage sur comman­de exécuté sous le plus court d&ai et àdos prix 
nuHonnables. Réparations do toutes sortes.

B. S. FOSS,
nOMMISSAIRE-PRISEUR, EN

mn«3ur. et Agent à Commission. Bu
rwvu : 61 Rue Wellington.

HOTELS.

HOTEL DU CANADA,
COATICOOK, P. Q.

a,.!!0? T*n> bowne table, salles d’échantillons, 
aShbWtï?40 eU8e8’ “cri,ice P™111?1* courtoisie,

11 n‘y a rIon comme un bon gîte pour 
rendre un voyageur heureux !

W. TRUDEAU 
Propriétaire et gérant.

ST. LAWRENCE TTAT.T.,
MONTREAL, P. Q.

î1?1®1»?0 P*U8 fréquenté de Montréal et l’un 
“h8P,1®8dol’Amériquedu Nord. Situé 
^ do vlUo ot dua affhiros, à proxünl-

“ °u,rcai1 do poste, des bâtiments publics et 
r^aecs d Intérêt. Possède 250 chambres 

paublôee et décorées. L’hôtel est 
B^P?mu„par It luinl^ljB électrique et muni d’un 

Voitures à l’arrivée et au départ des 
u-uins ou des bâteaux à vapeur. Prix modérés.

HENRY HOGAN 
Propriétaire

PAQUES! 
GANTS !

Une im)>ortution considérable spéciale de 
gants do kid vient justement d’étru déballée 
pour lu coin mena) de IMques, venant directe­
ment de deux dos meilleurs fabricants du siè­
cle, à savoir: de la maison " ALEX AN 
DUE,’’ do Paris, renommée dans le monde 
entier, et do PEIIRLN F BEU RS, de Grenoble.

Nouvelles ” ,
Nouvelles Modes ! 

Effets Merveilleux !
Gants de fantaisie, |K)ur dames, avec ixtulons 

pour assortir.
Gants lacés, noirs et do couleurs pour dames
Gants bruts, noirs ot do couleurs, pour daines, 

G, 8 et 12 boutons.
Gants de Point lmp., pour conduire pour 

dames.
Gants glacés, blancs et noirs pour drnnos.
Gants glacés, blancs et noirs pour messieurs.
Gants de rue et pour conduire, do couleur 

pour messieurs.
Gants do couleurs, pour jeunes tilles et jeunes 

garçons,

CES CANTS SONT GARANTIS.
L. A. BAYLEY.
HOTEL WINDSOR!

WINDSOR MILLS, P. Q.
O. DION, - Propriétaire.

Accommodation do promiére classe. Repas 
d toute heure. Ecurio de lounge attachée à 
rétablissement. Prix modérés.

Je suis aussi dompteur de chevaux et je me 
charge de dompter tous les chevaux que l'on 
voudra bien me confier ut à prix bien modéré.

G. G. BRYANT & CIE.
KAUKIOANTO BB

CHASSIS.
PORTES,

JAiX)USIKS,
ARCHITRAVES,

MOULURES.

ENTREPRENEURS ET CONSTRUCTEURS
Ils ont constamment en mains du bols à plan 

cher, Planches ut Madriers embouttotés. du 
bois drossé ot non dressé.

Manufacture, é l'extrémité Ones la rue
Factory.

Ils payent on argent corn ant pour du Pin 
et do l'Epinotto secs.

H. M. TOMLINSON,
Libraire et Relieur Manufacturier.

Toutes sortes de Livres de blancs faits sur 
commande. Livres reliés uniment ou avec luxe. 
Réparations faites proprement.

MAISON BROOKS,
Au-dessus du bureau de la. Sherbrooke Oaeette,

SHERBROOKE, P. Q.
f^Lcs commandes envoyées au bureau du 

Proqre* de l'Est recevront une attention toute 
spéciale.

D. McMANAMY & CO.,
Importateurs ot marchands do

VINS ET LIQUEURS
Etrangers ot indigènes.

(EN GROS SEULEMENT.)
STTHIiBXiOOKIE, F. Ci-

JOSEPH FORTIER,
NÉGOCIANT,

FABRICANT - - PAPETIER,
Fournitures de Bureau, etc.,

254 RUE SAINT JACQUES,
MONTREAL.

Nouveautés en fantaisies pour la saison des 
Fêtes-

Maladies du Foie, Mal de Tête, la 
Bile, la Jaunisse, Etourdisse­

ment, Constipation, etc.
EN VENTE! PARTOUT

SI vous no pouvez pas vous les procurer chez 
votre pharmacien, écrivez à

M, LAROSE,
FREJLIGKEISBTTIlGh, F. <3_

Le Fonderie de Gookshire
FER ET CUIVRE.

Toutes sortes d'ouvrages on

Fer et en Métaux Composés,
AUX PLUS BAS PRIX.

Fièces de Machines une Spécialité.
PREMIERE RUSSE D'OUVRAGE

Sous le plus court avis.

CHARLES HARTBL,
COOKSH1UK, P-Q.

Par le téléphone, appelez la Cookshire Ma­
chine Company.

Résultat d’un 
Rhume Négligé.

's v-o

LES POUMONS ATTAQUÉS,
Que les Médecins n’ont pas réussi à soulager, 

Guéris en prenant

Le Pectoral-Cerise
d’ÂYER

“.T’avaU contracté un fort rhume qui se 
port» aux p uimons et comme on fait en 
jviroll c.is. je l’av ils négligé pensant qu’il 
s’en irait c iimne U ét-ilt verni; mais Je trou­
vai apres (puMq ic temps que le plus petit 
ell >rt me iuu.wl scull, fr. Alors

Je Consultai un Docteur
qui trouva, en examinant mes poumons, que 
la partie supérieure uau-h • était fortement 
UtUciéj. il ma donna il • la médecine que 
Jj pris suivant ror.tounnuce, mais elle ne 
semblait m-i faire aman bien. Heureuse­
ment il m’arriva de lire dans l'Almaimeli 
d’Ayer, les eff ds qu’avait produit sur 
d’autres le Pa Uoril-CerNa d’Ayer et Je réso­
lus d’en fair* !’'*<su. An ô« en avoir pris 
quelques dos*-*. J* me trouvai soulagé et 
avant d’avoir fi d la bout** Ile. J’étais guél i.,, 
—A. Lkkl.au h > loger. Orange ville. Ont.

Le Pectoiai-Gerise d’Ayer
La plu» haute Rocomponse à l'Expo­

sition Colombienne.

U> Pilules dAyer guérissent l'Indigestion.

GRAINS DE SEMENCE
Blé White Russian, Trèfle blanc,
Blé d'Inde è Silos, “ rouge
Avoine Banner ’* Long lato, Vt.,
Avoin- Ontario No. 1 ’’ Alsiko,
Ixmtilles, Mil du Bas Canada,
Pois, Mil du Haut Canada.

Messieurs les membres des Cercles Agrico- 
lessont priés de voir nos Grains ot Graines 
avant d'acheter ailleurs.

Bas Prix et Qualités Choisies.
A TJSSI

100 QUARTS DE POISSON
Que nous vendrons fl bon marché d'ici è la fin 
du carême.

G. 0. CENEST & FILS
RUE ST. FRANÇOIS 

SHERSIiOOKHl. I». O-

AVEZ-VOUS BESOIN DE

ALLEZ A LA

LIBRAIRIE RICHER!
PORTE VOISINE DE LA PHARMACIE GRIFFITH.
Je viens do recevoir 10 bnllosdcpatronsnou- 

venux quo jo vendrai à très bas prix pour du 
comptant seulement. Toujours on mains

Fournitures de bureaux,
Livres de Frières,

Livres d’Ecoles,
ARTICLES DE FAHTAISIE,

Jouets, Rideaux à 45c. tout montés.

A. M. RICHER 
Ko. 123, Enseigne du Livre Rouge.

R-l-P-A-N-S
ON K UtVKS HKLIKN.

OUVERTURE DES

Modes du Printemps
------LES-------

MERCREDI,
JEUDI ET 

VENDREDI,
3, 4 BT 5 AVRIL.

Non vcautés dans les articles do modes, Cha­
peaux ot Garnitures.

M.McKECHNIE
Los doux téléphones.

fc logics bc l€st

SHERBROOKE, :t MAI

£NLEVBZ-L£S

Lu elmssc au microbe daus les airs 
va devenir un sport il la motte. C’est 
un docteur qui a donné l’élan, et 
l’exemple ne tardera pas il être suivi.

Cet éminent, fatigué sans doute 
de pourchasser un lièvre ou un per- 
drau imaginaires, s’est lancé, pour 
satisfaire sa passion de chasseur, à 
la poursuite d’un gibier moins pro­
blématique. Voici comment il opère :

Il frète un ballon, prend avec lui 
quelques cornues, tubes et autres 
boites il microbes, et, au commande 
ment de “ Lâchez tout,” il s’élève 
dans les airs.

Dans les premières couches atmos­
phériques, il prend du microbe tant 
qu’il en veut. Mais il ne tarde pas 
à s'apercevoir que plus il monte, 
moins il trouve de son gibier.

Un second savant, plus roublard, 
a compris tout de suite le parti qu’on 
pouvait tirer de cette constatation.

S’il n'y a pas de m e obee il mille 
mètres, ii est dès lors certain qu’il 
cette altitude il n’existe plus de ma­
ladies. Donc, pour échapper aux 
épidémies et à tous les maux en gé­
néral, il euüit de lâcher la terre pour 
des régions éthérées.

Tout à mille mètres : tel est le 
dernier cri de la science.

On voit d’ici une consultation 
d’après le nouveau système. Un ma­
lade est dans son lit, grelottant de 
lièvre. Arrive le docteur.

—Voyons le pouls?
Le malade allonge son bras. L’Es- 

culape s’en saisit et murmure :
—Vous avez la fièvre !
Puis il ajoute, après avoir lâché le 

poignet du patient :
— Et savez-voue ce qui vous don­

ne la lièvre ?
— Je crois que j’ai eu chaud et 

froid.
—Ce n’est pas cela ; vous avez la 

fièvre parce que vous êtes en proie 
aux microbes fiévreux. Echappez â 
ces microbes et vous êtes débarrassé 
de votre mal.

—Débarrassez-m’cn docteur ! gé­
mit le malade. Pourvu que ça ne 
soit pas trop amer, ce que vous allez 
me faire prendre...

—Amer? Pas du tout.
Le docteur fait un signe â un aide 

qui l’accompagne. Déjà un ballon 
se gonfla lentement dans la cour. Le 
médecin et l’aide prennent délicate­
ment le patient par les pieds et par 
la tête et le déposent dans la nacelle.

— Et maintenant, dit le docteur, 
allez vous guérir là haut.

Et il crie à 1 aéronaute :
—Enlevez le malade !
Il ne reste plus qu’à procéder à la 

fondation de villes d’air destinées à 
détrôner toutes les villes d’eaux déjà 
vieux jeu. La question est à l’étude.

JlH,F.S DkMOLLIKNS.

UNE LETTRE INTERESSANTE

D’un monsieur qui a beaucoup 
souffert pendant des années

Il a découvert le moyen de se Ruérlr 
dans les colonnes d'un Journal et 11 
s'en est servi

Au rédacteur de la Liberté^ Sainle- 
Scliolastique, Quebec,

Cher monsieur,
J’ai beaucoup souftert, pendant de 

longues années, et comme c’est dans 
vos colonnes que j’ai découvert le 
moyen de me guérir, je serais heu­
reux, si je peux aider un autre ma­
lade, en vous demandant de publier 
un exposé bref’de mon cas, pour dé­
montrer comment j’ai été soulagé 
dos souffrances que m’a causées une 
attaque de rhumatisme très violen­
te, qui m’a rendu l’existence bien 
misérable durant une longue pério­
de de temps.

En 188(J, je suis parti de Saint-Ba­
sile, ma ville natale, pour aller cher­
cher fortune aux Etats-Unis. Je 
sirs allé à New-York où j’ai vécu 
pendant quelque temps; de là je suis 
allé-à Boston, où j’ai trouvé un em­
ploi dans un grand établissement 
d’imprimerie. Mon qmploi m’obli- 

eait à travailler dehors, exposé au 
eau ou mauvais temps, et c’est là 

que j’ai contracté un refroidissement

que j’ai négligé jusqu’à ce que je me 
vois obligé do rester à ma chambre 
pendant quoique temps. J ’ai été as­
sez imprudent pour sortir avant mon 
complet rétablissement, et cela m'a 
occasionné une rechute; quelques 
jours après, je sentais do terribles 
souffrances m’envahir la jambe et le 
côté droit. Je fis mander tin méde­
cin. Celui-ci me déclara que je souf­
frais de rhumatismes; mais, sous 
son traitement, mes souffrances au 
lieu de diminuer augmentaient de 
violence. J’ai essayé d’autres remè­
des dont quelques-uns m’ont un peu 
soulagé durant quelque temps; mais 
cela n’a pas duré. Je me suis décidé 
à retourner nu Canada, et à mon ar­
rivé à Stc-Moniquo, où (Vais l’in­
tention de m’établir, j’ai eu une nou­
velle attaque et les souffrances sont 
revenues avec autant do violence 
qu’auparavant. Ces souffranues, je 
les éprouvais dans toute ma jambe 
droite, qui devint si malade, que je 
ne pouvais plus poser un pied pur 
terre. J’essayai beaucoup de remè­
des, mais sans pouvoir arriver à ex­
tirper la nature du mal; à la lin, 
mes souffrances devinrent si vives 
que je ne pouvais presque plus dor­
mir. Vous pouvez comprendre que 
mon état était désespéré. Je me ren­
dis à Montréal, ot des amis qui ve­
naient me voir étaient fermement 
d’avis que je pouvais guérir. Je lus 
chaque semaine dans la Liberté des 
cures opérées par l'usage des Pilules 
Roses du Dr Williams, et des amis 
me pressèrent de les essayer.

Je suivis leur conseil et achetai 
une provision de ces pilules. Après 
en avoir pris une couple de boîtes, 
j’ai senti qu'elles avaient produit 
plus d’efl'et que je ne l’espérais. Je 
continuai à prendre de ces pilules, ot 
après la sixième botte, j’étais un 
homme nouveau. Les douleurs dans 
mon dos, mon côté ot ma 
étaient parties; mon genou, que je 
ne pouvais plier, était guéri. Et 
maintenant, doux uns après, je me 
trouve aussi bien que jo n’ai jamais 
été. Je n'ai plus ressenti les douleurs 
dont j’ai tant souffert. Pour cette 
raison, je me sens plein do gratitude 
pour les Pilules Bosch du Dr Wil­
liams et vous donne cotte informa­
tion dans l’espoir qu’elle pourra ai­
der quelque autre malade.

Gko. H. Laoompete,
17 ruo Pantuléon, Montréal.

Nouvelles du Canada.
Pour le croup—Baume de miel de 

Minard.
—L’organiste (l’uiie église protestante «le 

Winnipeg a été surprise par son pasteur, 
samedi soir, au moment ou elle donnait des 
leçons do danse, dans l'église, aux membres 
du chœur de cliant. Les fervents sont in­
dignés de cette affaire.

—Le 1er mai était l'anniversaire de lu 
consécration de trois évû(|iies canadiens: 
lu .’Urne do Mgr Horan, évêque do King- 
ton, consacré h l’église St. Patrice de cette 
ville ; le 28me de Mgr Lungcvin et le ‘2*2me 
de Mgr Fabre. Ce (fermer est le seul sur­
vivant.

—On rapporte que des voleurs se sont 
introduits nuitamment, la semaine der­
nière, dans le presbytère de M. l’abbé 
O’Donnell, curé «le St. Denis de Richelieu, 
et qu’ila ont réussi h dérober la somme do 
$375 placée dans un bureau dont ils ont 
brisé la serrure. Malgré toutes les recher­
ches, il a été impossible de découvrir encore 
les auteurs du vol.

—Dimanche après-midi, & Saint-Hyacin­
the, un jeune garçon âgé de cimj ans du 
nom de Raoul Benoit était à s’amuser sur 
les quais flottant du Club nautique, lorsqu’il 
perdit l’équilibre et tomba à l’eau. Eu 
quelques minutes une foule considérable se 
pressait à l’endroit oà l’accident venait 
d’arriver. Mais l’enfant était noyé. On sc 
mit à la recherche du cadavre qui fut repê­
ché quelques minutes plus tard.
Pour la toux spasmodique—Bau­

me de miel de Minard.
—M. Ferdinand Charbonneau, ancien ré­

dacteur à La Presse, a succombé à la péni­
ble maladie dont il fut atteint, en octobre 
dernier, & la suite d’un long surménage in­
tellectuel. M. Charbonneau est mort à 
trente-trois ans à peine. Il entra à la ré­
daction de La Presse quelque semaines 
après sa fondation, en 1884, et n’a laissé ce
{’ournal depuis cette date que quand la ma- 
ndie l’eut atteint l’automne dernier.

—Vendredi dernier, M. Français Avard 
a été victime d’un accident qui eut pu 
avoir des conséquences mortelles. Il était 
occupé & 8t. Thomas d’Aquin à compléter 
sur sa chanette un chargement de foin 
lorsque l’échelle qui le portait s’est rom­
pue. M. Avard est tombé sur les chevaux 
qui ont pris l’épouvante et se sont précipi­
tés à travers champ, l’emportant tout em­
pêtré dans l’attelage, à une distance de 
plus de deux arpents. Résultat, deux 
côtes brisées et plusieurs blessures graves 
aux jambes.

Ces Certificats des guérisons opérées 
par la Salsepareille d’Ayer sont des preu­
ves vivantes, corroborées par des té­
moins vivants.

—On ne se doute nus, peut être, quo la 
ville do Toronto reuiormu une population 
eamulieime française considérable. Nos 
eompatriiiies y possèdent une maguitique 
église, bâtie il y a sept ou huit ans sur la 
ruo King Est, ot l’on vient d'y ae«{Uérir un 
assez vaste terrain où s'élèveront bientôt 
le presbytère et uno magnifique écolo. 
L’église est communément désigiœe sous le 
nom d’église du Nacré Cœur ; elle est des­
servie par un plâtre zélé venu du diocèse 
do Montréal, M. l’abbé Philippe Lamar­
che. L'école «le la paroisse canadiiuiue- 
française est fréquentée, à l’heure «pi'il «*st, 
par cent enfants.

J k cnoiH quo lo 1.1 N1M F.NT M1N AUD 
guérira loua leu cas «le dipthériu.

Mmk Kruuun Rakkii.
Rivordalo.

.1 k cunts quo lo LI NI M F. NT MIN AUD 
font crtMtro les chovoux.

Mmk ('us Akdkuson.
Stanley, I. P. F.

.1 k croîs <i uo lo UNI M IC NT M INAPI) 
est lo meilleur rctnèdo «lu fautillo du 
monde.

Mathias Foi.uy.
OU City, Ont.

Nouvelles des Etats-Unis.

Pour la bile Pilules de famille 
de Minard.
— Dans un récent recensement fail sous 

les ordres «lu Dr Ni'agle, «le la commission 
d’hygiène, la population de New-York est 
du ’2,01*2,410 âmes.

— La législaturo du Massaeliusets dis­
cute en ce moment nu projet «le loi «Utfeu- 
«lant la vente «lus spiritueux aux feniliies, 
dans les débits «le boisson.

— Lo général Ballington Booth, de l’ar­
mée du salut, a pièié le serment d’alh'gi’an- 
ce aux Etats-Unis et renoncé formellement 
â tous ses titre-s de sujet «lu la reine Victo­
ria.

—Une résolution vient d’être présontéo à 
la législature de l’Illinois, demandant aux 
jeunes tilles do n’épouser que «l«*s jeunes 
gens nés aux Etats-Unis ou naturalisés 
américains.

—Edward Manning, de Providence, 
K. L, le champion «les mangeurs d’œufs, a 
fait un curieux pari «jifil a gagné séance 
tenante. Il s’agissait de manger KM) œufs 
duns six minutes. Il a accompli ce tour do 
force eu cinq minutes et dix sceoiiilos.

—Une certaine sensation a été causée 
dans toute la Floridu par un drame san­
glant qui s’est déroulé près «le Braiden 
Town. Un nommé Thomas Mitchell, pro­
priétaire d’imu plantation d’orangers, a été 
tué il coups de fusils do ehasse par un «le 
ses voisins, Perry Hand, dont il avait enle­
vé la femme. Ilaml a été arrêté et l’on dit 
qu’il pourrait bien être lynché pur les amis 
«le Mitchell.

—Le Dr Louis Alfred Chugnnn, (ils du 
Dr «I. B. ('hagiiou de Fall River, Mass., 
est mort lu 17 avril dans une des campagnes 
du territoire de Washington, dans «les cir­
constances singulières. Etant appelé aux 
malades pendant la nuit, loin «laiis la cam­
pagne il |>ci(lit son chemin et fut lu lende­
main retrouvé par «les fermiers canadiens 
«pii l’amenèrent â la maison et lui prodigui;- 
rent tous les soins possibles. Deux m«*du- 
cins furent appelés, mais leurs soins furent 
inutile. Lo Dr Alfred Cliagnon, âgé de ‘211 
uns et célibataire était gradué «lu collège 
des M«'‘dccins et Chirurgiens «le Baltimore. 
Pour les vers des enfants—Ver­

mifuge Cherokee.
—Encore les centenaires : On annonce la 

mort d’uno vieille fciumo «lu nom du Ca­
therine Scott, qui demeurait â Brooklyn 
et qui était âgée, nffirnic-t-on, du lO.’l uns. 
—A Wrenthain, Mass., Mme Mary McGee 
est décédée â l’Age «le K Mi ans. Sa mère 
mourut au même âge. Elle était née en 
Irlande et eut 11 enfants, dont Puînée au­
rait aujourd’hui 8!) uns.—Une femme du 
nom de llaimuh Chard, demeurant' avec 
son fils aiué, âgé de 70 ans, à Forrel (New- 
.Jersey) vient «Te célébrer, par une grundu 
fête de famille, le KMJme unniversuire de sa 
naissance. La centenaire, «ini est, aflir- 
nie-t-on, en cxceilcntu sauté, a trois tils, 
trente pctits-cnfants et quatre-vingt-six 
arrière-petits-enfants.

La Médecine de Famille 
Front Lake, Ont, 2 junv., 1800. 

W. IL Comstock, Brockvillc, Ont 
Ciibk Monkibuu:—-Depuis un grand 

nombre d’années j’ni employé et vendu 
vos pilules de Racines Sauvages du Dr. 
Morse. Je les considère les meilleureH 
pour l’usage de la famille, et tous ines 
clients en sont très satisfaits.

Votre dévoué,
IL Lawson.

EN GAEDE
L’ennemi est à vos portes.

Cet ennemi qui est d’autant plus dan­
gereux qu’il se montre tantôt sous une 
forme{ tantôt sous uno autre et qui par 
ses mille moyens sème la désolation sou­
vent la discorde, le découragement et la 
misère dans la famille, ce terrible enne­
mi c’est le Beau Mal qui affecte les trois 
quarts des femmes mariées et un grand 
nombre de jeunes filles. Femmes et 
filles gardez-vous donc de ce mal en 
faisant souvent usage du merveilleux 
remède découvert par le Dr. Larivièro. 
“ Le Régulateur de la santé de la femme 
et les Female Plasters.” Ce remède for­
tifie les nerfs, le sang, donne appétit et 
aide la digestion. Si vous ne trouvez 
pas ce remède dans votre localité, écri­
vez au propriétaire, Dr. J. Lariviôre, 
Manville, R. I. MM. Evans & Sons, de 
Montréal, P. Q., agents généraux pour le 
Canada.

I;
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La Salsepareille d’Ayer vivifie le sang. 
Si vous vous sentez alourdi et languis­
sant vous en avez besoin.

2Çc progrès lie l’Cst
Il KH lïROOKE. :i MAT

Bulletin du Jour 

canada-
Un vieillard «le Hrimlford, Ont. Va­

lent me Until, «’est suicide en se pendant 
dans une grange.

A Montréal, Mlle Ida Fortin, une «les 
victimes de 1 incendie «liiez McDonald, est 
morte «les suites de ses blessures.

— l.'lion. .1. K. Itobidoux, procureur gé 
lierai dans le gouvernement Mercier, a été 
élu bâtonnier de la section de Montreal.

I.’église de Notre Dame de la Salle et 
le presbytère, situé à c«‘»tc de l'église, à 
lluckinglium, Qué., ont été détruits par un 
incendie.

—Un pénible accident est arrivé au (Y>- 
tean du I.ae, sur la section No 11 du canal 
«le Sou langes. Un Italien s est fait tuer et 
un autre gruVcnient blessé.

—Le cadavre de M. Uilbcrt Mains, «pii 
s’est noyé il y a quelque temps dans la ri- 
vière Montmorency, a été retrouvé. < <>n- 
traircincnt ft ce «ju on avait cru, le cadavre 
n’a pas sauté la chute.

—A St-Tliomas de Montmugny, ces jours 
derniers, un jeune galion «le 111 ans, Artbur 
boulet, fils unique et seul soutien «le sa mè­
re, Mme veuve F.lzéar Boulot, a eu la t« to 
presque complètement arrachée «lu tronc 
dans le moulin à scie Price.

_Un pauvre malheureux, «lu nom «le
Ftuncis Proulx, tils «le l-raticis l’roulx, sr., 
de St dosepli du bac des Deux •Montagnes, 
s’est tiré un coup «le revolver dans la région 
du cu-ur, pendant un moment de découra­
gement causé par l’excès de la boisson.

—Toute la c«‘»te Saint-l’aul, Montréal, 
vient dïitre mise en émoi par li nouvelle 
il’un drame terrible qui s’est déroulé dans 
la soirée. Une «laine Pelletier, âgée de 21) 
ans et demeurant à la côte .Saint Paul, «est 
empoisonnée en absorbant du vert «le Paris.

— M. J. P>. (.aplanie, cultivateur «le St- 
Constant, s'est empoisonné. Il avait man­
gé une racine «pii a été connue pour de la 
carotte à Moreau. Des antidotes furent 
administrés nu malade, mais il était trop 
tard. Le curé fut appelé, muisquaiul il ar­
riva, le malheureux avait expiré.

— Un terrible accident vient «l’arriver fi 
(îrccce’s Point, non loin «le Carillon, P. t,*.
Un bébé «le quatre ans, tils de M. J. P>. 
Sauvé, jouait autour «U- la maison et s’est 
rendu, sans tjne personne ne l’ait vu, jus- 
«ju’/i un amoncellement de broussailles au­
quel on venait «le mettre le feu. L'enfant 
a accidentellement roulé dans le brasier et 
on l’en a arraché presque tout rôti. Le pe­
tit malheureux est mort.

ETATS-UNIS.
— 11 existe à Topeka, Kansas, un journal 

appelé Lui'ijtr ; mais il parait que “ «,-a 
n'est pas le diable.”

—A Lebauson, Ind., le professeur.). W. 
Hellos s’est tué en faisant sa première as- 
Hcnsiou dans un énorme ballon qu'il venait 
«le construire.

—Un cyclonu vient de «lévaster une par­
tie de la ville il’Omuha, Nebraska. Plu­
sieurs maisons ont été démolies el trois 
hommes se sont fait tuer. «

— Une dépêche de Mexico «lit ipi’iiu ter 
rible accident s’est produit sur le chemin 
de fer interocéanique, à Tememnltu, et «pie 
près «le cent voyageurs se sont fait tuer 

—A Marquette, Midi., «|nuire personnes, 
Mesdames Post et Finley, accompagnées de- 
leurs enfants, avaient pris place dans une 
embarcation qui a chaviré, et les «juatre 
personnes se sont noyées.

—Norbert Gélineau, qui habitait citez 
son tils Archie, s’est pendu à North Adams, 
Mass. Il était âgé de 08 uns. Malade de 
puis quehjuu temps, ou croit «|uc le déses­
poir lui aurait dérangé l’esprit.

—A Niagara, un homme qui s’était ins 
crit sur le registre de l’hôtel Impérial sous 
le nom «le \V. H. Jackson, Hahimorc, est 
mort. Un trouva une bouteille d'opium 
et des pilules de morphine dans sa chain 
bre. Il est évident «pi’il s’est empoisonné.

— Le corps de M. Koy M. Culver, le se 
crétaire disparu de la Young Men Christ­
ian association, «le Newark, N. P., a été 
découvert dans la rivière Clyde. M. Koy 
M. Culver a quitté son domicile le 27 mars 
dernier pour aller A Syracuse. 11 avait été 
étranglé et jeté duns la rivière après qu’on 
l’eut lesté avec des morceaux de fer.

—Une dépêche dit que Louiscville, Ken 
tucky, a été le théâtre «l’un double meurtre 
Archie Brown, fils et secrétaire particulier 
du gouverneur de l'Etat et Mme Fulton 
Gordon, célèbre par sa beauté, ont été tués 
â coups de pistolet par le mari trompé et 
indigné. Une empiète a eu lieu et le jury 
a rendu un verdict d’homicide justifié.

—Le Dr Robert \V. Buchanan a été suu 
vé une fois encore de lu ehuise électrique 
futaie. Ses avocats ayant pris appel du la 
décision du juge Brown refusant d'accorder 
un bref d'Aaôeox corpn* au prisonnier, cet 
appel à l’effet «le faire surseoir à l’cxécu 
lion. La Cour Suprême a refusé d’enten 
dre cet appel, mats la loi accorde un délai de 
six mois aux avocats pour se préparer.

—Artbur L’Heureux, ci-devant «le Holy 
ke, s'est suicidé à Boston, dimanche 
Après avoir ajusté un tube en caoutchouc 
au bec de gaz, il se mit le bout resté libre 
du ce tu!>e dans lu bouche et inhala le gaz 
meurtrier jusqu’à ce qu’il fut asphyxié. 
11 n’était pas mort, toutefois, quand on le 
découvrit ([ans sa chambre, mais les soins 
les plus empressés ne purent le réchapper.

VIEUX PAYS.
—Une dépêche de Paris dit que jusqu’à 

présent on a trouvé 110 cadavres sur le 
théâtre de la catastrophe d’Kpinal.

—Les libéraux en Angleterre continuent 
leurs triomphes. Ils ont emporté une nou­
velle division avec une majorité de plus de 
1,000.

—Une dépêche «lit que la moitié de lu 
ville de Dulino, dans la province de Volhy- 
nia, en Varsovie, a été il demi détruite par 
les flammes.

—I^a femme du fameux Oscar Wilde 
vient d’incrire sa demande en divorce «le­
vant les cours do Londres. Wible refuse 
«le voir ses parents.

—17 soldats sont morts à l’hôpital de Vi­
tré, France, pour avoir mangé «le la viande 
de conserve achetée à une maison uiuéri- 
cuiue. Trente-quatre autres soldats, «pii 
ont aussi mangé de ees conserves, sont sé 
rieusemeut malades.

—Une dépêche dit qu’il est rumeur de la 
fermeture du Casino de Monaco, cot été, 
pendant quatre mois. Ce projet serait sou­
mis à l’assembée générale des actionnaires 
qui doit avoir lieu le 80 du ce mois. Si ce 
projet se réalise on considère «pie ce sera un 
désastre irréparable pour le district.

En réponse à sir H. Cartwright, 
l’honorable Jlaggart dit qu’une som­
me de $0,000,000 sera m^cessaire pour 
compléter les travaux d’amélioration 
aux canaux du Canada. Ce n’est pas 
l’intention du gouvernement de creu 
ser les canaux et le chenal du St. 
Laurent à une profondeur plus gran 
de que celle requise pour compléter 
les améliorations actuellement en voie 
d’exécution.

Le rapport annuel de l’auditeur gé­
néral est déposé sur le bureau de la 
chambre.

En réponse à M. Davies, l'honora­
ble M. Foster dit que les autres rap­
ports seront bientôt prêts à être distri- 
bu«<s. MM. McCallum, Charlton, 
McDonald et Muloek ne s’en plaignent 
pas moins du délai apporté, disent ils, 
à la publication de ces rapports.

Tout le reste de l’après midi est con­
sacré à des motions pour production 
«le documents. Une motion de M. 
ForIms soulève un long débat. MM. 
Mills, McCallum et autres libéraux 
ittuqucnt les rapports du recensement 
et prétendent qu’on a cherché à dé 
montrer une grande augmentation du 

{’ne dépêche de Québec annonce I nombre «les établissements industriels, 
que M. Joncas a positivement décidé en donnant comme tels des boutwjues 
de ne pas se présenter fi (îaepé et | de tailleur et des ateliers occupés par

une seule personne.
M. Bergeron se plaint que le che

—L’encycliqiio «lu Pape prêchant la réu­
nion «le lYglise d’Angleterre avec l’Eglise 
le Rome est bien mieux accueillie en An­
gleterre que nous ne l'avions cru tout d’a- 
wrd.

—On lit que les Etats-Unis et l’Angleter­
re appuieront le Jup<iii contre la France, 
l'Allemagne et la Kitssic qui veulent enipi'- 
elier les vuini|ueurs des Chinois de profiter 
de leur victoire.

— Le jury n’a pu s’accorder sur le ver­
dict â remlre dans la cause d'Oscar W ilde. 
.e juge n'a pas voulu cependant admettre 

le prisonnier à caution. Un second procès 
aura lieu aux prochaines assises.

— La réunion annuelle «les directeurs «li* 
la fie du Grand-Tronc a eu Ihui lundi a 

ondres. Sir Henry Tyler et le» autres direc- 
nirs ont donné leur «lémission. On «est 

ajourné pour nommer plus tard leurs suc­
cesseurs.

- -On peut «lire «jiie le gouvernement im­
périal «-st passé sain et sauf à travers la 
session en dépit «le la ttahisou «les parnel- 
listes. Sir William Harcourt a proposé <|iic 

chambre no s’occupât d’ici à la fin 
la session «jne des mesures au gou- 

ernement. L’opposition résista avec éner­
gie. Finalement, la proposition Harcourt 
fut adoptée par un vote de 2.V2 contre 280, 
soit une majorité «le 22.

NOTES POLITIQUES.

pas se pre
que c’est sir Adolphe qui y restera 
andidat.

— La Cazettr de Montréal déclare 
positivement «jue les rumeurs annon*
ant que le lieutenant gouverneur 

Schultz, du Manitoba, allait renvoyer 
ses ministres, sont complètement 
fausse».

—L’exemple donné par M. Muloek 
qui veut réduire les émoluments payés 
:ui gouverneur général est suivi par 
M. McMullen qui proposera de rédui- 
e comme suit le salaire des lieute­

nants-gouverneurs : de Québec et 
d’Ontario, $('«,Üp0; Ile du Frince- 
Kdouard, S I ,000. Autres provinces,
$5,000.

—On mande deTorontoquc l’hon.
A. S. Hardy remplacera sir Oliver 
Mowat comme premier ministre de 
a province pendant l’absence de ce 

dernier. L’hon. M. Mowat part 
pour l’Angleterre ofi il va suivre les 

........... iîs dans la cause de la prohi­
bition. Les services de Piton. Ed­
ward Blake ont été retenus par les 
opposants

— Le Citizen d’Ottawa a annoncé 
que le juge Fournier, de la cour su­
prême a donné sa démission pour 
cause de maladie. Lu nouvelle est 
erronée. Le juge Fournier demande, 
au contraire, un autre congé de six 
mois vu que sa sauté ne lui permet 
ptis de reprendre ses fonctions sur le I canadien et de la législature de Terre-

min de fer St. Luirent et Adiron­
dack n’est pas exploité dans l’intérêt 
des localités qu’il traverse mais pour 
le seul avantage du New-York Cen­
tral dont il fait maintenant partie. 
Dans le comté de Beauharnois, les 
trains n’arrêtent à aucune station. 
Le gouvernement répond qu’il ne peut 
rien faire, que la loi ne lui permet pas 
d’intervenir.

M. McMillan et M. McMullen coin 
mencent une attaque contre le gou­
vernement qu’ils accusent de eacritier 
les intérêts des cultivateurs eti n’obte­
nant pas des Etats-Unis l’autorisation 
de transporter le bétail canadien par 
le territoire américain pour l’expédi 
tion en Angleterre. A G heures la 
chambre s’ajourne.

Séance du GO avril.
A 3 heures l’( )ruteur prend place au 

fauteuil. M. McCreevy est introduit 
à la chambre par MM. Taylor et Fré­
chette.

TKltltKNKUVK

M. Davies dit que l’autre jour il a 
demandé des renseignements au lea 
der de la Chambre au sujet de l’an­
nexion de Terreneuve et des condi 
lions proposées pur les délégués de 
part et d’autre. Il lui a été répondu 
que tout cela sera porté en même 
temps à la connaissance du parlement

pour l’année 1895-9G, et que les esti­
mations soumises à la Chambre con­
tiennent tout ce que le gouvernement 
se propose de demander au parlement 
de voter pour le service public. Quant 
aux autres obligations qui peuvent 
incomber au pays, elles seront toutes 
exposées dans le discours du budget.

La Chambre se forme ensuite en 
comité des subsides et l’on discute les 
dépenses du service civil.

Séance du 1er mai.
L’opposition a soulevé un débat 

dans lequel il a été mis beaucoup de 
chaleur ; c’est à propos d’un nouveau 
scandale conservateur mis au jour par 
M. McMullen. Il appert que le gou­
vernement aurait prêté une somme 
considérable à une compagnie de che 
min de fer du Nouveau Brunswick, 
dont un député conservateur, M. 
Temple, fait partie ; cette somme a 
été avancée sans garantie valable et 
les arrérages d’intérêts seuls s’élèvent 
aujourd’hui à la somme de $72,000.

L’hon. M. Foster s’est d’abord re­
tranché dans un silence prudent d’où 
il n’a été tiré que par les attaques ré 
pétés des députés de la gauche, mais 
encore s’est il dérobé aux explications 
lirectes.

A G heures, M. Foster voulait 
ajourner la Chambre au lendemain, 
mais M. Laurier a insisté pour que 
l’on procédât aux allai res publiques 
dans la soirée.

A la séance du soir, dans les répon­
ses aux interpellations, l’on a décou­
vert que l’inspecteur des farines, à 
Fort William, trouvait moyen de se 
faire, à même le gouvernement, un 
petit salaire de $25,000 par année, au 
moyen du système des honoraires

Le hill de M. Charlton pour la 
meilleure observance du dimanche a 
subi sa seconde lecture.

Lv bill de M. McMullen pour ré 
duire le salaire du gouverneur général 
avait aussi été introduit dans la jour­
née.

Au Sénat, l’on parait disposé à ac 
corder la requête de Mme Odell qui 
demande que l’on ne procède pas sur 
la demande en divorce de son mari, 
avant que jugement final soit rendu 
sur la demande en séparation de biens, 
laquelle est maintenant devant la 
Cour Suprême.

Conseil de Ville

nen, Guay, Langlois, Fortier 
Bryant. Motion perdue.

Proposé par le conseiller McMana- 
my, secondé par le conseiller Hier- 
rien : Qu’un comité composé des con­
seillers Lomas, Fraser, l'ortier, Mc 
Manamy et Guay, soit nommé pour 
conférer avec la Compagnie du gaz et 
de l’eau au sujet des changements 
projetés dans les lumières de la ville 
tel que par leur lettre du 26 courant. 
Adopté.

Et le conseil s’ajourne.

NÉCROLOGIE

“Prenez courage” est un conseil en­
nuyant pour ceux qui se sentent épui­
sés, sans appétit et découragés. Mais la 
manière dont Hood’s Sarsparilla rebâtit 
la charpente fatiguée et donne un bon 
appétit, est merveilleuse.

Meilleur cathartique
Hood’s Pills.

de famille

banc. Son successeur désigné 
l’hon. M. Angers.

est

— On dit que le commissaire en­
quêteur nommé par l'hon. M. Cas- 

ruin pour s’enquérir de la dilliculté 
survenue entre l’honorable C. A. K. 
Gagnon et sou assistant M. Amyot, 

fait un rapport défavorable au shé­
rif et» lui intimant de réinstaller M. 
\myot. M. Gagnon a demandé 
quelques jours pour prendre une dé­
cision et il est rumeur qu’il va démis­
sionner.

—L’on mande d’Ottawa que l’hon. 
M. Laurier a eu une entrevue avec 
Thon. M. Watson, ministre dans le 
cabinet Green way, et a fortement in­
sisté pour que le gouvernement de 
Manitoba rende de lui-même justice 
aux catholiques. Cette démarche de 
M. Laurier démontre que ce n’est pas 
son intention de chercher fi embar­
rasser le gouvernement Bowell avec 
cette question des écoles, et que son 
désir est qu’elle soit réglée sans con- 
(lit.

— Dit le correspondant d’Ottawa 
fi L'Electeur :

“ Le gouvernement est fi tramer 
de nouvelles machinations en vue des 
élections générales. Je tiens de 
bonne source qu’il a chargé des émis­
saires d’offrir la position de lieute­
nant-gouverneur au premier ministre 
Fielding de la Nouvelle Ecosse et 
celle de juge en chef au premier mi­
nistre Blair du Nouveau-Brunswick. 
Le terme du lieutenant-gouverneur 
de la Nouvelle-Ecosse expire le 1er 
juillet et la position de juge en chef 
du Nouveau Brunswick est vacante 
depuis un an. Il est possible que 
M. Blair accepte, mais je ne le crois 
pas pour M. Fielding. ”

PARLEMENT FEDERAL

Séance du 27 avril 
Au début de la séance M. Geoft’rion 

fait son entrée, accompagné de MM.
Laurier et Mclsaac

M. McCarthy propose un bill pour I consultée.

neuve. Depuis, des renseignements 
paraissant autorisés ont été publiés 
dans la presse ministérielle disant, 
entre autres choses, que les délégués 
tçrreneuviens exiguient qu’une prime 
fut payée aux pécheurs de l’îlo, pour 
leur permettre do faire la concurrence 
aux pêcheurs français. Il a été pu­
blié aussi, et cela est plus important, 
que la population de Terreneuve ne 
serait pas appelé à se prononcer sur 
l’annexion. Sur ce point, dos rensei­
gnements devraient être donnés tout 
de suite a la Chambre et au pays. Il 
faut que Terreneuve entre de son plein 
gré dans la confédération, si elle doit 
jamais en faire partie, et la population 
de l’île devrait avoir l'occasion de si- 

nifier sa volonté dans un sens ou 
dans l’autre. Sans cela, on verra se 
répéter ce qui est arrivé dans la Nou­
velle Ecosse, où la confédération est 
aussi impopulaire qu’au premier jour.

L’honorable M. Foster «lit qu’il est 
surpris de voir soulever une discussion 
do cette importance sur un simple 
rapport de journal, rapport non auto 
risé (it qu’il n’a pas la prétention de 
l’être, pas un mot n’a été dit par le 
gouvernement canadien, ou par les 
délégués de Terreneuve et le gouver­
nement doit se refuser à donner des 
renseignements â présent. Il a été 
convenu (pie. la chose se ferait simul­
tanément, à Ottawa et â St. Jean, et 
le gouvernement s’en tient à la con­
vention qui a été faite.

L’honorable M. Mills critique cette 
réponse de M. Foster et soutient que 
c’est le devoir du gouvernement de 
mettre immédiatement la Chambre au 
courant de toutes les négociations 
avec Terreneuve.

Sir Richard Cartwright dit que 
’exemple de la Nouvelle-Ecosse doit 
nous instruire et nous enseigner â ne 
pas admettre dans la Confédération 
une nouvelle province par surprise, et 
sans le plein et manifeste consente 
ment de la population.

M. Edgar dit qu’il est eu faveur de 
l’annexion de Terreneuve, mais à con­
dition que la population de l’ile soit

amender la loi concernant la Chain 
bre des Communes, qu’il appuie d’un 
long discours. Actuellement, lorsqu’il 
survient une vacance dans la Cham­
bre des Communes, entre deux élec 
lions générales, le gouverneur général 
en conseil fixe la date de l’élection 
d’un député pour remplir cette vacan 
ce : M. McCarthy veut qu’a l’avenir 
si le gouverneur en conseil n’a pas 
fixé la date de cette élection, dans un 
délai déterminé, elle le sera par le

L’hon. M. Foster donne la version 
officielle des remaniements du cabi­
net ; d’après cette version qui doit 
toujours être prise cum t/nino salis, 
rien d’anormal ne se serait passé à 
cette occasion. L’hon. M. Liurier 
fait remarquer que cette version ne 
s’accorde pas avec celle des journaux 
ministériels.

L’hon. M. Laurier fait remarquer 
que les estimateurs budgétaires ne 
contiennent rien au sujet du chemin

greffier de la couronne en chancellerie de fer de la Baie d’Hudson. H dé 
qui adressera le bref à un des shérifs nonce ce projet qui va coûter, dit il
du district électoral.

En réponse à M Langelier, l’hono 
râble M. Ives dit que le gouverne­
ment n’a pas fait de nouveau contrat I 
pour le transport transatlantique des 
malles.

$2,500,000 au pays. Il demande si 
le gouvernement se propose do pré 
senior, comme par le passé, un budget 
supplémentaire considérable,

L’hon. M. Foster répond qu’il n’y 
aura pas de budget supplémentaire

Séance ajournée, 30 avril 1895
Etaient présents : le maire Bélan 

ger et les conseillers Mc Manamy 
Therrien, Gordon, Guay, Langlois 
Hyndman, Fraser, Fortier, Lomas 
et Bryant.

Lecture et approbation des minutes 
de la dernière séance.

Requête de Fred Beckett et autres, 
demandant que tous les vendeurs de 
lait soient également traités en ce qui 
concerne l’inspection et l’épreuve du 
luit, et qu’il ne soit permis aucune 
vente de lait dans la ville avant qu’on 
ait obtenu une licence â cet effet. Ré­
féré au comité de santé.

Le comité du feu fait rapport sur 
a requête de J. O. Oainirand en refé- 
ant le conseil à son rapport du 5 juin 

1893 Sur motion, le rapport du 5 
juin 1893 a été référé au comité des 
finances avec ordre d’agir.

Proposé par le conseiller Brynnt, se 
condé par le conseiller Langlois, que la 
requête de Clark Gordon demandant 
’homologation d’un bout de rue sur 

les rives de lu rivière, soit accordée, 
et que le comité des chemins soit au­
torisé d’en faire faire les travaux. 
Adopté.

Le comité de police fuit rapport par 
écrit comme suit :

Le comité de police s’est assemblé 
aujourd’hui à lu salle des séances, à 

’hôtel de ville; étaient présents M. 
le Président et les conseillers Fraser et 
Langlois, formant quorum.

Les applications suivantes pour cer­
tificats afin d’obtenir des licences 
d’hôtel et de magasin qui ont été ré 
férées à ce comité par le conseil ont 
été examinées. Votre comité recoin 
mande respectueusement que les cer 
tificats de W. A. Richardson, Garni 
rand «fc Dupont, Ed. Précourt, S. Lo 
bourveau et Cie., Précourt «t Gau­
thier, pour licences d’hôtel, soient ac 
cordés.

Que celle de J. A. Gauthier soit 
exrminée par le conseil.

Votre comité recommande aussi 
que l’application de Néré Lacroix, E 
M. Blanchard et Wm. Murray «b Cie., 
pour certificats de magasins soit ac 
cordée.

Le conseiller Fraser donne l’avis 
suivant : “Je, par les présentes, don­
ne avis qu’à la prochaine réunion du 
conseil, je proposerai un règlement 
rappelant le règlement No. 1-16 et 
pourvoyant à une gratification an 
nuelle de $500 pour l’année courante 
et les années subséquentes, à la Bi 
bliothèque de Sherbrooke et l’Union 
des Arts, afin de maintenir la Bi 
bliothèque et la dite Union des Arts, 
pourvu que l’accès à la dite Bibliothè­
que soit et reste gratuite pour le pu 
blic.”

Lettre de la Cie. du gaz et de l’eau 
re changements des lumières dans la 
ville. Reçue et lue.

Proposé par le conseiller Lomas 
secondé par le conseiller Fraser, qu’un 
comité composé des conseillers McMa 
namy, Fortier, Fraser et Lomas, soit 
nommé pour conférer avec la Cotnpa 
gnie du gaz et de l’eau au sujet d’un 
nouveau contrat. Pour : conseillers 
Gordon, Hyndman, Fraser et Lonms 
Contre : conseillers McManamy, Ther-

A Wotton, vendredi dernier, le 2G 
du courant, à 3 h. a. m., Elisabeth 
Lépine, épouse de, M. Josep!» Bour­
que, J. P., rendait sa belle âme à Dieu, 
à l’âge de 57 ans. Depuis trois mois 
cette femme chrétienne se préparait à 
cet évènement avec tout le courage et 
toute la confiance que donnent une 
vio vertueuse et une foi vive ; sa mort 
a été douce : “elle s’est endormie dans 
le Seigneur."

Après 36 années de ménage, dont 
les premières se sentirent des circons­
tances difficiles de la colonisation nou 
voile de cette paroisse, ce couple avait 
atteint une aisance qui lui faisait ou­
blier les années de privations insépa­
rables â une nouvelle colonie ; déjà 
depuis quelques années jouissait il aus­
si des avantages d(î lu vie aisée dont 
la Divine Providence a bien voulu ré 
compenser son travail et son économie. 
Mais ici bas tout est passager, les gé 
itérations se succèdent aussi infailli­
blement que les saisons, la seule diffé- 
rence existant entre ces deux succes­
sions étant le manque de régularité, 
quant aux individus, qui caractérise 
la dernière des saisons.

L’épouse est entrée dans la vie éter­
nelle, l’époux reste seul pour continuer 
sa route dans le deuil, mais supporté 
par la sympathie et par l'affection fi­
liales des enfants et des petits enfants 
adoptifs qui savent apprécier les bien­
faits dont ils les a comblés.

Le convoi funèbre partit un peu 
avant 7 I». ce matin, (le 29) de la ré­
sidence de la famille. Le corps était 
porté par quatre neveux de la défunte: 
MM. 0. Vilandrée, Joseph Lépine et 
Arsène et Eugène Bélisle, précédé par 
un autre neveu M. H. Vilandrée por­
tant la croix et par M. le Dr Isaïe 
Forest, médecin de la famille.

Suivaient les membres des deux fa­
milles Lépine et Bourque qui, à part 
des nombreux membres résidant dans 
la paroisse, étaient représentées par 
M. et Mme Edouard Milette, de Mont­
réal ; M. et Mme Napoléon Bourque 
et M. Philéas Milette, de Windsor 
Mills; MM. S. Bourque, Fortier, Thér­
rien, T. Bourque et C. S. Milette, de 
Sherbrooke ; Mme Duval de Brompton 
Falls ; M. et Mme J. B. G. Milette et 
M. et Mme B. Lépine, accompagnés 
de plusieurs membres do leur famille, 
de St George de Windsor ; M. et Mme 
Magloire Lépine, de Han» Sud.

Parmi les nombreux amis venus 
des paroisses étrangères, on remar­
quait les MM. Lamoureux et O. 
Dion, de H an» Sud ; MM. le Dr Thi 
bault, J. IL Crépeau, L. Gingras,
J os. Couture, O. G«?offroi et T. Le- 
may, de St. Camille; MM. Des­
noyers, Robitaille et Geoffroy, de St. 
George de Windsor.

A la suite de la famille, dans le 
cortège, venaient les Rvdes. Sœurs et 
les élèves du couvent, suivies d’une 
grande foule de dames de la paroisse ; 
plusieurs centaines d’hommes, quatre 
de front, fermaient la procession qui 
défila jusque vis fi vis du magasin des 
MM. Vilandrée Frères, neveu de la 
défunte, où M. le curé, accompagné 
du chœur, vint faire la levée du corps.

On procéda ensuite, dans le même 
ordre, jusqu’à l’église, où un service 
solennel fut chanté, le chœur local 
étant supplémenté par plusieurs voix 
des autres paroisses. M. Jules Ri­
chard rendit, d’une voix riche et 
sympathique, les adieux de Schubert 
et La Foi et L’Espérance, accompa­
gné sur l’orgue par Mlle Marcotte, 
l’organiste de la paroisse. Après le 
service, le cortège funèbre défila dans 
le même ordre au cimetière où le célé­
brant, M. le vicaire de la paroisse, 
accomplit les dernières cérémonies 
religieuses, et on déposa les restes 
mortels dans le lot de la famille, à 
côté de ceux des parents do M. Bour­
que qui y reposent déjà depuis plu­
sieurs années. L’immense foule res­
pectueuse et recueillie qui rendait ces 
derniers services à la défunte, témoi 
gnait l’estime dont elle jouissait et 
de la sympathie profonde acquise fi 
son mari dans cette grande épreuve.

Requiescat in pace.
P. S.—Le 22 du courant, pendant 

que Mme Bourque jouissait encore de 
quelques forces physiques et de toutes 
ses facultés mentales, elle eut la dou­
leur de voir mourir, près d’elle, un de 
ses petits-fils adoptifs, Joseph Doric, 
enfant de Domino Collette Bourque ; 
cet enfant était âgé de 10 mois et 10 
jours.

M. T. S

SOCIETE ST. JEAN-BAPTISTE DE 
SHERBROOKE.

L'assemblée annuelle do la Société 
St Jean-Baptiste de Sherbrooke, aura 
lieu, dimanche prochain, le 5 mai cou­
rant, à 4 heures p. m., a la salle Mur­
ray, rue King.

Par ordre,
P. Hkuoux, 

Secrétaire.

NOTES LOCALES.

LA CONSOMPTION OUfSRIB.
Un vieux médecin retiré, ayant reçu d’un 

missionnairo des Indes Orientales la formule 
d'un remède simple et végétal pour la guéri 
son rapide et permanente de la Consomption, 
la Bronchite, le Catarrhe, l’Asthme et toutes 
les Affections des Poumons et* do la Gorgo, ot 
qui guérit radicalement la Débilité Nervouee 
ot toutes les maladies Nerveuses ; après avoir 
éprouvé ses remarquables effets curatifs dans 
dos milliers do cas, trouve que c’est son devoir 
de lo faire connaître aux malades. Poussé par 
le désir do soulager les souffrantM» do l'huma­
nité, j'enverrai gratis à ceux qui le désirent, cot­te recette on Alton • - ...lomond. Français ou Anglais, 
avec Instructions pour li ' 
or. Envoyer par la poste un timbre ot votre 
adresse. Mentionner ce journal. W.A.Noyc8. 
820 Power’s Block. Rochester. N. Y.

Vendredi
—L’hon. M. Hackett était en cette 

ville, cette semaine, pour affaires pro­
fessionnelles.

—Nos souhaits à la Tribune de 
Saint Hyacinthe, qui vient d’entrer 
dans sa huitième année d’existence.

—L’honorable M. Ives, ministre du 
commerce, est en voyage à Boston et 
il ne sera do retour que dans deux ou 
trois jours.

Mme Costello, (née Marie Aimeras) 
épouse du Dr. Aeh. Costello, de Val- 
court, P. Q., est en notre ville, en vi­
site dans la famille de M. J. P. Royer, 
Sherbrooke Est.

—La Revue Nationale vient de 
lancer son 4e No avec un choix de lec­
tures très instructives. Il y a plus de 
50 illustrations, 112 pages de matière 
avec beaux portraits et dessins dans 
texte ot hors texte.

—Le barreau de St François a vou­
lu, lui aussi, faire sou cadeau de noce 
â M. H. W. Mulvena qui, comme on 
le sait vient de se choisir une compa­
gne pour la vie ; il l’a élu Bâtonnier 
pour l’année courante. Il est vrai de 
dire qu’un bonheur n’arrive jamais 
seul.

—Les semailles sont commencées 
dans plusieurs endroits. La terre est 
parfaitement dégelée, l’herbe commen­
ce à reverdi re et les arbres à bour­
geonner. Dans la région de Québec 
les semences ne commenceront pas 
avant une semaine. Au Manitoba 
elles sont presque terminées.

—Le jeune fils de M. A. W. Hynd­
man, dentiste, a failli se faire blesser 
sérieusement ces jours derniers ; il 
conduisait la voiture de son père, sur 
la rue Commerciale lorsque le cheval 
prit le mors aux dents, renversa la 
voiture et jeta le jeune garçon sur le 
pavé. Le cheval fut arrêté plus loin, 
mais non sans avoir brisé sa voiture 
et s’être blessé lui-même ; quand au 
jeune garçon, il ne reçut heureusement 
aucune blessure grave.

-Dimanche dernier, les Forestiers 
Catholiques, de cette ville, ont pré­
senté à M H. Fortier, à l’occasion de 
son départ de Sherbrooke, des résolu­
tions artistement enluminées sur par­
chemin, exprimant le regret ressenti 
de son départ et des remerciements 
pour les services rendus à l’Ordre par 
M. Fortier. Ce témoignage spontané 
indique en quel estime notre conci­
toyen était tenu par tous ceux avec 
qui il venait en contact.

-Ohé, de la barque gouvernemen­
tale d’Ottawa ! A quand la nomina­
tion d’un percepteur de douanes pour 
Sherbrooke? Pourquoi nourrir d’espé­
rances pendant si longtemps une 
vingtaine d’aspirants ; les dix-neuf qui 
doivent être déçus préféreraient l’être 
de suite que de vivre dans l’eau chau­
de pendant des mois. S’il n’y en a 
pas un sur le lot capable de remplir la 
charge, que le gouvernement jette les 
yeux ailleurs et nomme un libéral, s’il 
le faut.

-M. A. S Kurd, avocat de cette 
ville, de la société légale Kurd «t 
Fraser, s’est fait blesser assez griè­
vement, jeudi soir, en faisant une 
chute en bicycle. M. Kurd aillait 
assez vite dans une descente, sur la 
rue London, lorsque le vont fit partir 
son chapeau ; il quitta le gouvernail 
d’une main pour retenir son chapeau, 
ce qui fit dévier la roue et il alla cul­
buter sur le pavé en pierre, se eau 
sant à la hanche une blessure assez 
grave.

—Los élections du Barreau de St. 
François ont eu lieu mercredi, au pa­
lais de Justice de cette ville, et ont 
donné le résultat suivant : Bâtonnier, 
M. H. W. Mulvena; syndic, M. C. 
W. Gate ; trésorier, M. 11. D. Law­
rence; secrétaire, M. J. E. Genest ; 
membres du conseil, MM. W. White, 
L. E. Panneton et H. B. Brown ; dé­
légué, M. W. White; examinateurs, 
MM. H. W. Mulvena et W. Morris ; 
auditeurs, MM. C.* W. Gate et H. R. 
Fraser ; membres du comité do la bi­
bliothèque, MM. J. E. Genest, H. D- 
Lawrence, H. R. Fraser, F. Campbell, 
W. Morris et J. A. Leblanc.

—Mardi soir, séance au séminaire, 
à l’occasion de la fête du supérieur ; 
il y avait foule. On y a exécute lo 
“ Roi des Oubliettes,” pièce tragique 
à sensations et qui excitait surtout 
l’intérêt par l’imprévu et les coups de 
théâtre. Les rôles ont été rendus, 
comme on s’y attendait d’ailleurs, aire 
perfection ; “ L’avocat (à deux francs 
l’heure)” était d’un choix original. La 
musique s’est tirée d’affaire avec hon­
neur, en somme, un succès. On a pu 
aussi voir les magnifiques décorations
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du théâtre, les nouvelles toiles travail­
lées par MM- Montminy & frères, dé­
corateurs, de cette ville. Le tout don­
nait un coup c’œil qui ne fatiguait pas 
du tout.

_L. E. Maheux, photographe,
maintenant la société Bédard Si Ma- 
|lt.ux, afin d’annoncer le nouvel atelier 
de photographie et de démontrer com­
bien U leur est facile de faire un ou­
vrage de première classe, ont imaginé 
d’avoir le jour des bébés. En consé­
quence, mercredi, le 8 mai courant, 
tout bébé de 0 mois et au-dessus jus 
(ju’à .1 ans aura droit de se faire pho 
tographier gratis et d’avoir une copie 
de sa photographie, grandeur cabinet, 
en se présentant en personne ou se 
faisant présenter par quelqu’un chez 
MM. Bédard Si Maheux, 83 rue Wel 
lington, nu dessus du magasin de fer 
de M. Kerr. On sera cru sur parole 
quant à l’âge des bébés, et il no sera 
pas nécessaire de produire leur extrait 
de baptême.

Qliaml Ml,rf fut malade, elle prit .lu CaMnrin;
( in.,ni| elle lui enfant, elle en voulut ■ ......;
(JiMU.t elle devint ulu-i riaiiil.-, .-I!-: •liv.-r- ' l’aüor* 
p j,ni» laU> w:» ctualll» out C‘ ‘- du C a'.t..iia.

Nouvelles des Gantons de l’Bst

Parnham
—Une petite fille de trois ans, enfant de 

Paine Veuve J.-Bte. Lupalme, a failli per­
dre la vie en avalant de lu lessive. Heu­
reusement qu’on lui a fait boire du lait à 
temps pour la sauver.
Knowlton

—Mbaol 1). Marohessuull, chef des télé- 
graphistes du tilobe, est décédé à Boston. 
11 était natif de Knowlton et âgé de .‘17 ans. 
("était un employé très estimé de ses col­
lègues et de ses supérieurs.
Clifton

—James Weldrou, un vieillard de SU 
uns qui demeure ici depuis nombre d'an­
nées, fait encore ses deux mi les à pied tous 
les matins ; il se rend chez une île ses 
petites filles pour preudre le déjeuner et 
marche cette distance pour s’ouvrir l’appé­
tit ; où est la jeunesse d’aujourd’hui qui en 
fera autant h sou âge.
Coatlcook

—Un nommé St. Hilaire s’est fait couper 
une main au moulin tie MM. Jasmin & 
Frères. Une souscription est faite pour 
l’aider â se rendre â Somerset où il a déjà 
demeuré.

—La tille cadette de M. James Kinnear 
s’est cassé un brus la semaine dernière. 
Elle jouait avec une petite compagne sur 
une balançoire, lorsqu’elle devint étourdie 
et eu tombant elle s’est cassé un bras. 
Klngsey

—Dimanche, le 21 avril dernier, Jean- 
Baptiste Cloutièr, fils de Henri Cloutier, 
de French Village, sujets à île fréquentes 
attaques d’épilepsie, revenait de faire le 
Chemin de la Croix quand il a eu une atta­
que eu face de chez lui. Il est tombé dans 
un petit courant d’eau formé tie neige fon­
due, où il a été trouvé sans vie par son 
père lui-même. Le malheureux n’était âgé 
que de douze ans.
Ayer's Plat

—Mme Veuve J. Mugoon a été trouvée 
morte duns son lit dernièrement, à la rési­
dence de son gendre, le Rvd. M. Chapman. 
Elle était très bien la veille et s’était reti- 
rée dans sa chambre, en bonne sauté, eu 
apparence et dans les meilleures disposi* 
lions d’esprit. Le coroner Woodward et 
le Dr Le&vit avertis furent d’avis qu’elle 
avait succombé à une syncope du comr. 
La défunte était âgée de 82 ans.
8t. Jean

—M. Uourassu, député de St. Jean, est 
revenu dans sa famille et ne pourra pro­
bablement pas retourner à son siège au 
parlement d'Ottawa. Il est le doyen des 
députés et représente St. .Jean depuis 1854. 
M. Bourossa est miné pur la maladie.

—A N’upierville, Aime F. (îirurd, une 
vieille femme âgée de (H uns, s’est enfuie 
de sa résidence, dans un moment d’aliéna­
tion mentale, pendant la nuit. Le matin, 
on a trouvé son cadavre dans la rivière. 
On suppose que l’infortuné vieille femme 
s’est suicidée.
Tingwlck

—Dimanche dernier, le 28 avril, est décé­
dé M. James Williams, après quelques 
heures de maladie seulement. Vers tiuatie 
heures du matin, le fils de M. Williams 
ayant entendu du bruit dans la chambre 
de son père, accourut auprès de lui. Ce 
dernier se plaignait d’un violent mal de 
tête et dit qu’il allait mourir. On se ren- 
d.t en toute hâte chez le médecin qui était 
absent et il fallut se rendre à Warwick. 
On fit venir M. le curé et cinq minutes 
après son arrivée, M. Williams rendit le 
dernier soupir. Le défunt était âgé de 
soixante-huit «ns- Il fut le premier maire 
de la municipalité, place qu’il occupa pen­
dant ‘2.') années..
Thetford Mines

—l^a fabrique do dynamite de M. Paton, 
comprenant cinq constructions, u été com­
plètement détruite par une explosion, su- 
niedi dernier. M. Paton avait cédé son 
industrie et était à préparer la dernière 
commande do dynamite qu’il devait rem­
plir. En faisant les mélanges, il s’aperçut 
tout-à-coup que la combustion s’y était 
mise ; U avertit les deux hommes qui tra- 
'aillait avec lui et tous trois partirent en 
courant à travers champs ; ils n’étaient pas 
rendus « .‘lt)0 verges qu’une terrible explo­
sion se produisit, détruisant tout, mais sans 
blesser personne heureusement. Le choc 
lut si violent qu’à vingt milles â la ronde,
J on crut à une secousse de tremblement de 
terre.

—De printemps nous amène un nombre 
considérable de familles étrangères de tous 
c"tés, qui viennent demander de l’ouvrage 
aux mines. Les maisous à louer se font 
rare.H et *C8 loyers sont chers ; il est arrivé 
uu tielà de cinquante familles depuis le 15 

ara dernier. Par bonheur, il y a beau- 
;,1}P '* “ctivité et d’ouvrage dans notre 
nage, 1 ouvrage aux mines, qui s’était ra­
il i depuis une couple d’années, reprend 

lu? K‘“ucouP â® vigueur. La compagnie 
Ho iaf8Len co moment è faire une bâtisse 

‘ > x40 pieds, à trois étages, pour broyer 
pierre et faire ce qu’on appelle le cohcuje. ; 

&ura dans cette bâtisse trois machines 
nrnoi°^r 011 0Pèrttli°n vers la fiu de juin 
J, ' l.ttll,> ce qui donnera de l’ouvrage à un 
, nombre d’ouvriers. Les antres com- 

*m'8 oxploltent l«jUra ndnes sur
u»egramie échelle.
enm,v 11 acc*^ent e8t arrivé aux mines de la 
un«^ni° '/°hu8ou, la semaine dernière; 
tu'/ n*)Iürrre 8 e8t ^tachée de la surface d’un 

8 frappé un nommé Kilpatrick à la 
c au bras droit. Quoique sérieuse-

meut blesse, le docteur espère cependant 
de le réchapper.

MARIAGB.
—A Amesbury, Mass., le 2t> avril der­

nier, M. George-Etienne-Alfred Biron 
conduisait â l’autel mademoiselle Clara- 
Agnès Boulanger. La bénédiction nup­
tiale a été donnée par M. l’abbé Nilaud.

nouveau couple est actuellement à 
Sherbrooke, en visite de noces chez M. 
K. A. Biron, père du marié.

—M. l’abbé Mich. Dowling, décédé le 
1er du courant, à l’HApital Général de 
Québec, éta't membre de la société d’une 
messe, section provinciale.

, Ecu. St. Jean, Ptre.
Evêché de Sherbrooke. 2 mai 18‘J5.

Thoma» A. John».

Une Commune
Guérie radicalement par l'usage

DE LA

Salsepareille
d’AYER

HISTOIRE D’UN COCHER DE FIACRE.

’M’iil été, pendant huit ans, affligé do 
Suit Ulieuni. Durant ce temps-là. J’ai 
essayé un grand nomlirt- de médecines 
nui étaient fortement recommandées, 
mais aucune d’elles ne m'a soulagé. A 
la lin on me conseilla d’essayer la Salse­
pareille d’Ayer et un ami me tilt d’en 
acheter six bouteilles que je devais 
i rendre en me conformant aux instruc­
tions. Je cédai à son désir, j’uehetui les 
six liouteilles et en pris trois sans re­
marquer aucun résultat décisif. J’avais 
à peine Uni la quatrième que mes mains 
étaient entièrement

Debarrassées d’Éruptions.
Mon occupation, qui est celle do cocher, 
m'oblige à Ctre dehors au froid et à 
l'humidité, souvent sans gants, «t l’érup­
tion n’a Jamais reparu.” —Thomas A. 
Johns, Stratford, Ont.

LA SALSEPAREILLE D’AYER
Beule^dmif^^Exgositio^Colorabienno.
I.eé mules tl'Ayer nettoient les Intustiua.

Il nous fait plaisir d’annon- 
noncer que nous avons acheté 
le bureau de tabac de M. H. 
Fortier, comprenant tout ce 
que peut désirer un consom­
mateur de tabac, sous toutes 
formes. Nous osons espérer 
que le public qui a si libérale­
ment accordé ses faveurs à M. 
Fortier dans le passé nous ac­
cueillera favorablement. 

KINKEAD & CLINE.
Le soussigné profite de l’oc- 

casion ci-dessus pour remer­
cier, bien cordialement, sa 
clientèle et ses amis de leur 
patronage constant, pendant 
les vingt-trois années qu’il a 
été dans les affaires à Sher­
brooke, et compte sur une 
continuation des memes fa­
veurs il ses successeurs.

H. FOUT 1ER.

—Dernières nouveautés en 
Chapeaux pour Messieurs. 
Ayant rassortiment le plus 
grand de la ville, chacun peut 
certainement faire un bon 
choix pour un chapeau pour le 
printemps, en allant chez Z. 
P. Cormier. Grande vente 
spéciale : Job de chapeaux va­
lant $2 et $3 chacun qui se­
ront vendus 50c., 75c. et $1. 
Venez en loule et profitez du 
bon marché au no. 131 rue 
Wellington. Imperméables 
pour messieurs, une spécialité.

O-R-ATSTIDEl

VENTE PAR ENCAN !
Ayant reçu instructions do

M. NAPOLEON CHNOEAS,
Dont le bail est expiré et qui doit donner pos­
session immédiate, je vendrai pur encan pu­
blic, le

Jeudi, 9 mai courant,
Tout lo contenu do l'hôtel situé sur la rue Fac­
tory et connu sous lo nom de

RAILROAD HOTEL,
Comme suit: l'ameublement de salon, ta­
bleaux, tapis do salon et chambres à couciicr ; 
lo contenu de 12 chambres à coucher, fournies 
do lits doubles ot autres, lits à ressorts, mate­
las, couvre pieds, couvertes, etc,, etc.; Il 
bancs-lits, un grand fourneau (ronge), ustensi­
les do cuisine, réservoir h l'huile, lampes, 2 
buffets {nidcboard»), vaisselle, verrerie, 1 
grand chaudron, miroir do 4 x 7 pieds avec ca­
dre doré, pompes a bière, barils a liqueurs, 
chaises do bureau otdo bu vol te et autres arti­
cles trop nombreux à énumérer.

CONDITIONS! COMPTANT.
Iu\. VENTE COMMENCERA A 10 H. P. M.

K. S. FOSS. 
Kncauteur.

•Sherbrooke, 1er mai 1835.

CAXADA, \
Prorince de Quittée. J-

Mut,ici,,,,!it.' de lo Cit, de Sherbrooke. I

RÈGLEMENT No. 159.
A une session ajournée du conseil municipal 

de la cité de Sherbrooke, tenue à ï'hùtel de vil­
le. dans la dite oité do Sherbrooke, le LUNDI, 
VINUT DEUXIEME jour d'AVHlL dans 
1 année de Notre Seigneur mil huit cent qua­
tre vingt-quiiuo, dûment convoquée confor­
mément aux dispositions do la Charte de la di­
te Cité et de la loi sous ce rapport, à laquelle 
session étaient présents :

Le maire, L C. Bélanger, ot les conseillers 
Mc.Matiamy, Therrien, Cordon, Uuay, Ism-
Îlois. Hyndiimn, Fraser, Fortier, Ixmias et 

Iryant, membres du dit conseil, et formant un 
quorum d'icelui sous la présidence du maire,
// est ordonné et déen'té par règlement tin 

tht roiueil comme suit, Miroir :
1. Isi trullc, l'expusition et l'exercice des 

chevaux dans un but de vente ou d'échange 
sont prohibés dans les rues et places publiques 
do la cité de Sherbrooke.

2. AÜn de fournir un endroit convenable et 
approprié pour tels trafic, exercice ot exposl 
lion de chevaux pour semblables lins il sera 
établi un marché aux chevaux à loi endroit et 
telle limite que le conseil |>ourru déterminer 
par rét-olul ions.

3. 1st surveillance du dit marché et la di­
rection des utfiiires qui y seront conduites seul 
par les présentes conlléos au comité do police 
de ce conseil.

4. Alin do couvrir les dépenses pour faire 
observer l'ordre et exercer la surveillance, il 
sera payé par chaque personne qui conduit ou 
envoie un cheval audit marché pour uxposil ion 
▼unto ou échange, une tuxedo vingt-cinq cents 
IKiyable chaque fois que le cheval sera admis 
sur les terrains du marché.

Fait » Sherbrooke ce vingtdeuxième Jour 
d'avril A. 1). 18H>.

(Signé) !.. C. BKLANtîEB,
„ Maire.

(Signé) F. J. GRIFFITH,
Ass.-See.-Trés,

Je cert Iflc par les présentes cine ce qui précè­
de est une vraie copie du Kégleiuent No. 1511, 
l’original en étant déposé aux areliivcsdc mon 
bureau.

F. J. (IBIFFITH. 
Ass.-See -Très. 

Cité de Sherbrooke. 
Sherbrooke, il avril KS'.iû.

AVIS PUBLIC
Avis publie est par le présent donné que la 

liste du grand et du petit jury de la municipa­
lité de la cilé de Sherbrooke sera soumise à la 
considération du conseil municipal à une séan­
ce ajournée du dit conseil, le 2U mai prochain.

Les personnes qui ont droit d’étro exemp­
tées de servir comme jurés en vertu de la loi, 
doivent s’informer à moi pour s'assurer que 
leurs noms ont été rayés du la liste.

Wm. GRIFFITH,
Sec.-Très.

Sherbrooke. 2 mai 1805.

On a Besoin
D'une cuisinière bien recoinuiandéo. S’adres­
ser ALBION HOTEL, Magog. 1*. Q.

-A_ATIS
Je ne serai pas responsable, après celle date, 

do dettes faites en mon nom par d'autres per 
sonnes u moins d'un écrit de ma main.

DAME Vvk. BRAULT. 
East Angus, 24 Avril IKié.

CANADA, , t
PROVINCE DE QUEBEC,

District St. Fr,tint,in. )
Cour de Circuit, duns et pour le comté de 

Richmond, ù Danville.
FRANCOIS GAGNON, commerçant, du can­

ton du Cleveland, dans les dits comté et 
district,

Demandeur,
v*.

FRANCOIS alias FRANK MORIN, ci de­
vant du dit canton du Cleveland, mainte­
nant de Newport, dans l'Elaldu Vermont, 
l'un des Etats-Unis d'Amérique,

Défendeur,
Il est ordonné au défendeur de comparaître 

dans les deux muis.
Danville. 30 avril IXtl'i.

F. A. BitI EN, 
M. O’Hiikadv, G. C

Procureur du demandeur.
C.

-A/VIS
Iaî soussigné, ayant abandonné son commer­

ce do tabac, à Sherbrooke, prie les )>crsoiiucs 
qui lui sont cndoltées de vouloir bien venir ré­
gler suns délai, à son ancien magasin, rue Wel­
lington.

H. FORTIER.
Sherbrooko, 22 avril 1835. lin

.A. XjOTTEZR
Le magasin ci-devant occupé par M. J. B. 

Bernier, coin des rues Windsor et du Pont, 
Sherbrooke-Est. S'adresser u

L. K. PANNETON.

On Demande
Immédiatement plusieurs illlcs pour lu salle 

ù dîner, la cuisine, les chuinbros et lu buande­
rie, à l'hôtel Grand Contrai, Sherbrooke.

.A. LOTTE IR
De BEAUX BUREAUX dans la maison do 

la Banque Nationale, à Sherbrooke. S'adres­
ser au gérant, M. W. Gaboury, à la banque.

HOTEL A LOUER
Le “RAIL ROAD HOTEL," autrefois tenu

Par feu Olivier Cumirund. Cet hôtel, situé rue 
'dctory, Sherbrooko, P. Q., est à proximité du 
marche et des bureaux publics. Possession le 

1er mai prochain. Pour conditions s'adresser a 
Mmk. O. CAMIRANI).

23 rue Brooks, She •brooke, P. Q.
21 Février 1835. jno.

A. "VEïSTIDTilE
75,000 bardeaux du supin, tie première quali­

té ot a des conditions faciles.
S’otlress: r à

L. C. BELANGER.
Avocat.

Sherbrooke, 3 janvier 1835. j.n.o.

A Vendre ou à Louer
L'HOTEL DE LA CITÉ, près de la gare du 

C. P. R.. Sherbrooke, avec tout l'ameuble­
ment. S'adresser à

M. FITZGERALD.
Sherbrooke.

Commis Demandé.
Un bon COMMIS-DKTAILLKUR, de pro 

mièro classe, sachant l'anglais ot lo français, 
pour un magasin do marchandises sèches, 
hardes faites et chaussures. Bon salaire. Il 
faut être bien recommandé. S’adresser à 

T. T. BLAIS, 
Sherbrooko.

*
*** - *>«•*«**»h*#* ^

BOSTON GLOBE
RBCORD 2.24.

Frère de père ot do mère de DOMINEER, 
(record2.181), ills do RED WILKES, père de 
plus do 100 chevanx donnant tin record do 
2 30ou mieux, par GEORGE WILKES, record 
2.22, fora la saison do 1835 aux écuries des 
soussignés, en la cité de Sherbrooke, nu prix 
de $25. Les juments qui n'auront tuts do pou­
lain pourront revenir l’année suivante sans 
autres charges.

DUSSAULT & FRENCH,

AUX CULTIVATEURS
Membres de Cercles Agricoles

ATTENTION !

Sans aucun doute, vous voulez nehetor vos 
Grains et Graines do semence de premier 
choix, à des prix 1res réduits, alors achetez 
chez

CODGBE, FILS k CIE.
161 Rue Wellington,

SUE IRZBIRO OKIE.
Où vous trouverez en quantité

Mil dit de Cliesliain,
Mil du Bas Canada,

Mil Canadien.
TREFLE ! TREFLE !

iiong rouge, Rouge court. Alsike, Trèlle blanc. 
Lucerne, etc., etc.

ORGE 2 RANGS DUCKBILL.

BLE D’INDE D’ENSILAGE,
Red Cob, Compton Early, While Flit h.

Lentille, Avoine, Pois, Etc.
Aussi loules sortes de graines pour Fleurs, 

Jardin et Parterres.

ENGRAIS CHIMIQUES
Pacific Guano, reconnu supérieur à ton! nuire

PLATRE A TERRE.
Toutes commandes par la malle tuironl une 

attention spéciale. Demandez les prix avant 
d'acheter ailleurs.

lez-ïois flans lest
SI oui. no manquez pas do prendre la voie du 

Grand-Tronc, lu seule ligne ayant son 
propre chemin jusqu'à Chicago, faisant rac­
cordement exact avec les principales lignes de 
l'Ouest pour les mines dans le

COLORADO,
ARIZONA,

IDAHO,
NEVADA,

MONTANA,
CALIFORNIE.

Des chars touristes et dortoirs Pulliuuii di­
rects do Chicago par toutes les routes.

Des billets directs et bagage enregistré di­
rectement- pour tous les points.

Pour billets, sièges lits et toute information, 
s’adresser à la gare ou à l’agence de ville, 11» 
rue Wellington, .Sherbrooke.

F. DALE, Agent.

POURQUOI
Gardez-vous cos vieux meubles dans votre sa­
lon, quand vous pouvez vous en procurer île 
tous neufs, sortant de la fabrique, d'un genre 
nouveau et des nuances a la mode pour ÿ'.’o 
et $22.

Achetez tin Ameublement do chambre ù cou­
cher nouveau, pour 11 et $15.

Changez ce poêle tout brisé dans votre cui­
sine pour notre nouveau “ Prince de Huila 
lo " à $in seulement.

TAPISSERIE
Derniers desseins en tapisserie sortant de la 

manufacture à 5. 10, 12.\, là, 17 et SU cents.

RAPPELEZ-VOUS
Que nous pouvons meubler votre maison de la 
cave nu grenier avec presque toutou que vous 
pouvez désirer et vous donner la meilleure va 
leur que vous puissiez trouver en Canada.

Nous aoerodons un escompte libéral a ceux 
qui désirent meubler leur maison.

JOHN EDWARDS, 
164,166 ET 168 RUE WELLINGTON

SHERBROOKE.

li

ASSORTIMENT 
DE MEUBLES

COMPLET.

AMF.UBLF.MCNTS DF CHAMBRES A C0U0HFR
3 morceaux, bois franc solide so 
vendant rapidemo à $11.50 jus­
qu'à $25.00.

MOBILIERS DK SALON
Depuis $l8.on en montant.

.SIDEBOARDS,
Derniers goûts, depuis $x„vi

TABLES D'EXTENSION
Depuis $5.50 en montant

CHAISES DK SALLE A MANGKK,
Nouveaux patrons, 75 cents et plus

MATELAS ET KKSSORTS à vos prix.
VENEZ VOIR NOS

Voitures d’Enfants
à choisir sur 50 genres différents ù «les prix 
pour accommoder tout le monde.

BIBLIOTHEQUES,
PUPITRES,

TABLES DE LUXE,
CANAPES,

FAUTEUILS,
BERCEUSES.

Et tout ce qui se vont! en fait de meubles. 
Des prix spéciaux pour ceux qui veulent 

monter une maison.
Donnez vos eomiuundes de bonne heure, 

avant la presse de», all ai res.

JAMES STEEL

5,000
Minois d’avoine de semence 
iï vendre an moulin Macfar- 
lane. La (-ompagnie Macttir- 
lane a, cette année, nn très 
grand assortiment de grains 
et graines de semence de 
choix. Les cultivateurs tpii 
désirent se procurer du sar­
rasin

JAPONAIS
feront bien de donner leur 
commande d’avance, car la 
Maison Macfarlane n u pu s’en 
procurer qu'une quantité limi­
tée. Mlle a le plus beau choix 
de grninesde trèlle qu’on puis­
se désirer. Elle offre aussi

EN
vente la graine de mil Wes­
tern à un prix très has, com­
parativement i\ celui du mar­
ché. La compagnie Muclar- 
lane désire aussi informer tous 
les cultivateurs qu’elle a du 
blé d’Inde blanc n silos “ S. S. 
White Mammotli ” en

ROUTE
pour Sherbrooke. C’est le 
meilleur blé d'Inde connu de 
nos jours. 11 contient plus de 
substance nutritive que n’im­
porte quel autre blé d’Inde i\ 
silos.

POUR
vous en assurer, veuillez vous 
adresser à lu maison E. R. Ul­
rich & Son, de Springfield, 111., 
dont nous sommes les agents. 
N’achetez pus de grains ou 
graines de semence avant d’a­
voir examiné ceux de la com­
pagnie Macfarlane. Souvenez- 
vous de lii place : vis-à-vis du 
marché à

J. S. MTCEÈLL & Go.

GRAINES ! 
GRAJNES!

Mil Canadien du limit ut du Bas-Canada,
Dill'érontes variétés de TrèlioK, telles que: Al­

sike, Grand Rouge Vermont, Rouge du 
limit Canada, Cramoisi, Luzerne ou Trèlle 
Français.

Fèves à chevaux, Graines de Soleil,
Hh-d inde ù ensilage (meilleure variété),
Orge, Blé, Ijcntillc, Avoine, l’ois.
Graines de Jardin, Graines do (leurs, Graines 

de Navets,
Oignons, Carottes, Betteraves fourragères, 

Etc.

Toutes ces graines sont garanties 
pures et fraiclies,

Instruments d'Hortieulture
BT DE JARDIN.

HAIS ARTIFICIELS
MAISON ODELL,

SHERBROOKE.

Avec Grand Succès
LE DEPARTEMENT DE

TAILLEUR
-------de-------

J. L. VINEBERG & GO.
Afllrme sa supériorité do plus on plu». Ils 

font de bonnes affaires dans ce département 
aussi bien que dans les

Hardes Faites, 
Sous-Vêtements 

et la Chapellerie,
Ils ont aussi un bel assortiment do

CHAUSSURES
De toutes grandeurs ot iiour tous tes âges à 
des FlUX MODERES. Chacun est libre de 
voir ot examiner leur» murelmudises.

J. L. VINEBERG & CIE.,
Eastern Townships Clothing House

75 rue Wellington,
SHERBROOKE.

x-tf'Des couturiers en habits de­
mandés.

MAISON LONG,

77—rue Wellington—77
si-i3dk,be,ook;e

1826 rue Notre-Dame,

draines de Fleurs !
— ET DE —

LÉGUMES.

Graine de Mil 
Trèfle.

OUTILS
De Ferme et de Jardin

—CHEZ —

CT. F. IKIEIRIR,,
Ancien magoaln Boucher,

SI RUE WELLINGTON - SHERBROOKE.

T. J. TUCK
A LE PLUS GRAND ASSORTIMENT Kl 

LE MIEUX CHOISI DK

TAPISSERIE !
—KT DF —

Livres en blanc,
Porte-Monnaie,

Memorandums,

Articles de Librairie
QUI AIENT JAMAIS ETE MONTRES A 

SHERBROOKE.

Venez on faire l'examen, quand bien même 
vouh n'en achèteriez pa».

£V*M. F. Anbkli. parle le françal» et vou» 
recevra avec non urbanité bien connue.

T. J. TUCK.

SHERBROOKE.
IMPORTATION OIREITK I

POUR L'AUTOMNE.

Justement reçu du Str. Sarmatian,
fiOCulKHCHilii célèbre “llcuthco Dow" Scotch 

whixkHy, et aussi 25 misse» du hou vieux 
Whiskey Irlandais ’'Milcludl." lequel nous 
vendrons eu détail, aux prix du gros pondant 
lus fêtes.

Maintenant que lirais approchons des fêtes 
on demande généraleinonl quelle est la meil­
leure place pour acheter de bonnes groceries 
cl des fruits pour lus fêle», ii meilleur murchél 
Nous pouvons répondre : essayez

Wm. MURRAY & CIE. 
Ils vendent argent cninptniil et lion marché.

Pour toutes groceries en général, allez chez 
Wm.MURRAY te (TK., ils vendent tout h 
des prix fabuleusement Ims. l^mr grande ex­
périence dans lo système du crédit, lésa eou- 
vainciiH que l'argon! comptant est également 
avantageux et au vendeur et a l'achctcur.

Venez et voyez et vous serez convaincus 
qu'il» ont adopté U» meilleur système.

Tous les produits delà ferme sont iiris en 
échange pour lours inarehandlaus, Noiihlic' 
pas l'cudrolt. :

23 EUE IC J INT G-,
Porto voisine do l'hôtel Sherbrooke llouso.

Vins et Liqueurs !
Pour le» vins fliis, Slierry et Port, et pour 

loules les bonnes marques de Brandy, Gin, 
Whiskey écossais ot irlandais. Vin de gingem 
lire. Sirop de fruits, Clnrol, etc.,

Allez chez MURRYA & CIE.
Farine ! Farine !

Vous pouvez avoir la incflloiiro valour en fait 
do farine elioz Murray & Cio., par baril, demi 
Imril et quart de baril. Allez la voir avant do 
faire votre provision.

Thé ! Thé ! Thé !
L’on trouvera, chuz MURRAY & CIE., les 

meilleurs thés Mur le marché : tel que thé lin 
du Jupon, thé anglais a dejertnor. Souchong, 
Poudre a canon, t'ongow. Impérial, ùdes prix 
(pii ne peuvent être plus bas. Rien do chargé 
pour les primes.

Poissons ! Poissons !
Toutes sorte» «lo poisRons salés, au plus ba» 

prix. l,o hareng Isthrudor No. 1 eide lu rive 
Nord, lino spécialité, citez

WM. MURRAY & CO,
23 RUB KING,

Voisin du Sherbrooke House.

A. MORENCY
Informe scs clients (pi'il a déménagé son ma­
gasin do

PEINTURES.
TABLEAUX,

MOULURES, 
CADRES, ETC.,

------A. U-----

No. 118 rue Wellington,
côté Ouest, en face du magasin do M. Prosper 
Olivier.

Comme par lo passé, M. Morency tiendra en 
magasin un assortiment considérable des ar* 
ticles ci-dessus, ainsi que

Glaces, Chromos, Tables et ouvra­
ges en Bambou sur commande.

U so chargera aussi de la réparation de» 
meubles et enverra sur demande des ouvriers 
à domicile |>our los réparations du menuiserie 
et autres.

Téléphone Bell, 258.

8
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Cran
Toronto Junction, Ont

Douleurs de Rhumatisme
Devait se servir de Béquilles

Hood's Sarsaparilla Soulage
Le témoignage suivant vient do M. Hyron 

Grande!], Men connu à Toronto Junction, comme 
Ingftiieur \ l’aijucduc.

*• Toronto Junction, Ont, 7 février ISM.
“ C. I. Hood vt: CIc, Lowell, Mass.

“ Messieurs: Kn Juillet dernier, J'eus une atta­
que do rhumatisme des plus terrible. Des méde­
cins de la ville me traitèrent mais leurs remèdes 
no me donnèrent aucun soulagement On mo 
conseilla do faire l'essai do Hood's Sarsa­
parilla et Je suivis ce conseil. J'ai beaucoup do

HOOD’S
Sarsaparilla

GUERIT
plaisir \ dire que deux bouteilles m’ont causé 
un soulagement visible. Ayant continué à pren­
dre régulièrement de ce remède,

Jo suis maintenant guéri
pendant ma maladie Je fus souvent obligé do me 
servir de béquilles. Je no puis trop hautement 
recommander Hood's Sarsaparilla.” fivnuy 
Ckandem.. Hood’s Sarsaparilla $1 la bouteille.

Hood's Pills son» la meilleure medlcino 
cathartique de famille et pour le foie. 25 cents.

ROMAN CANADIEN

PRINTEMPS
ASSORTIMENT DES

REÇU ET PRET À ETRE EMPLOYÉ
E Comme mon pratiques le sa vent à chaque 
hiiison, je mo fain un devoir d’avoir le meilleur 
choix des étoiles nouvelles, et eo printemps ie 
suis un état du satisfaire les goals les plus dif 
tlciles et les plus capricieux.

Ia: printemps comme l'autoiiio, cl l’été com­
me l'hiver aussi, je fuis les niTnircs sur le môme 
principe, prix peu élovés et ouvrage garanti.

H. VEIL LEUX
175 RUE WELLINGTON,

MAISON FLETCHER, AU DEUXIEME ÉTAGE
SHERBROOKE, P. Q.

UN BON CIGARE
Kst comme une bonne femme, 
Plus on io commit, plus on l'uluio.

LIE

U LA FAYETTE ’’
DE

FOR.TIER.
Kst reconnu comme étant un bon 
Cigare : de fait, c'est le meilleur Ci­
gare a 6c sur lu ma relié : la plupart, 
des gens l'aiment mieux que les Ci­
gares a 1» ets. et a 15 cents d autres 
fabricants. Un arôme riche, une 
bon no et agréable hygiénique et une 
cendre claire.

Rappelez-vcus le nom et de- 
mandez-le !

LES

Mystères de ” ' ' \
PAR AUGUSTE KOKTIKR.

PREMIERE PARTIE

1837-1838

CHAPITRE XVI

LES PATRIOTKS NK SONT PAS DKS 
I.ACHKS

(Suite. )

Lp premier A lui adresser la parole 
fut Covington, ce qu’il fit en français 
par politesse :

—Monsieur le patriote, dit-il, le 
capitaine a dit que nous réglerions 
l’afifaire en arrivant au port. Eli 
bien nous allons en effet la régler, 
mais pas de la manière que vous 
pensez.

—Ne parlons pas de cela, inter­
rompit l’homme au teint bronzé, seu­
lement apprenez, monsieur Coving­
ton, que les Canadiens-français et eu 
particulier les patriotes de ne
sont pas des lAeltes.

— Votre nom ! crièrent cent voix.
Le sauveteur ne répondit pas ; il 

disparut au détour d’une petite rue.
La foule se dispersa. Le capitai­

ne rentra dans sou bateau et l’an­
glais s’éloigna avec sa femme en di­
sant ù haute voix.

—Oh le brave patriote ; j’aimerais 
bien t\ connaître pour beaucoup au 
monde où il demeure.

Quelques heures plus tard, l’homme 
au teint bronzé traversait le lleuveet 
se dirigeait vers les bonis de la riviè­
re Richelieu.

CHAPITRE XVII

LE REVENANT

Qu’est-ce que le

LEMA1BE & LOW
ICÆElSrTTISIIEIRS,

Font àordrotouteHKortcsdetravaux de monut 
«crie générale pour la eonutniclion den nialriom- 
cl ont coiirinimmenl un main.

Portes,
Chassis, 

Jalousies,
MOULURES EN TOUT GENRE.

cl boin préparé pour tous les besolnH de la conn 
truction don maisonH, A la manufactura autre
foi.- occupée par

LOW k WILSON
mpagn 

HAUTE VILLE,
SUE IRBIFèOOIKIE.

Restaurant Victoria

Bill WHLLlNdltm129 SHERBROOKE.

A. DESROCHERS, Prop.

Le mardi qui suivit la publication, 
Charles Gagnon fut debout de grand 
matin et sourit tl l'aurore d’un beau 
jour. Le mariage devait avoir lieu 
ce matin là.

Aux yeux de ses co-paroissiens le 
traître était maintenant un homme 
sage, mais aux yeux de Dieu c'était 
ce pécheur endurci, comblé à dessein 
de succès.

En s’habillant il repassait dans sa 
mémoire les obstacles qu’il avait vain­
cus pour arriver à ce résultat. Il 
revoyait ses exploits écrits sur une 
longue liste, et il s’arrêtait pensif en 
mettant son habit de drap fin taillé 
par mademoiselle Launault, la meil­
leure modiste du comté.

C’était un va-et-vient dans la mai­
son : les mariés devaient déjeuner là 
au retour de la messe.

Le père François Gagnon faisait 
préparer les voitures et voyait aux 
chevaux. Julie, sa femme, courait 
ça et là, donnait un coup de main 
l’un et faisait une suggestion à l’au­
tre.

Chez la veuve du notaire on fai 
sait aussi des préparatifs. Ce matin 
là Jeanne, avait repris son sourire 
d’autrefois et avait déposé son deuil 
pour revêtir sa toilette de mariée.

Chez elle aussi les souvenirs vien­
nent se heurter en foule. En premier 
lieu celui du proscrit qu’elle n’a ja­
mais pu oublier complètement et 
pour qui elle récite un Ave Maria tous 
les soirs.

Il était six heures, et le mariage 
devait avoir lieu à sept, quand une 
barouche contenant deux personnes 
s’arrêta devant la résidence de mada 
me Duval.

Le cheval était blanc d’écume et 
comme disaient les habitants ; “ n’a 
vait plus formance d’animal.”

11 fallait que les voyageurs fus 
sent partis de bien loin et venus bien 
vite pour abîmer leur bête à ce point 

L’un était un cultivateur de Saint- 
Hilaire : l'autre un étranger, puisque 
personne ne le connaissait. Il sauta 
à terre et d’un pas rapide, gravit le 
perron de la maison et frappa à la 
porte.

On le fit entrer dans le salon et la 
veuve du notaire ne se fit pas atten 
dre. En la voyant, Paul Turcotte— 
car c’était lui—la reconut mais, coin 
me elle avait vieilli depuis ce soir de 
18:38 où il l’avait vue pour la dernière 
fois ! Elle le salua poliment et il vit 
qu’il n’était pas reconnu.

Paul Turcotte avait bien changé 
pendant ces quatres années passées 
sur mer. D’un côté le chagrin, le 
doute, l’inquétude et les tristesses 
fréquentes; de l’autre le changement 
continuel de climat, de zone, les 
voyages sur mer,'exposé au soleil et 
aux gros vents, et les manœuvres 
difficiles et dures, tout avait contri 
bué à ce changement.

- Je voua dérange peut-être, ma­
dame, mais j’ai quelque chose d’im­
portant à vous dire, fit-il.

- Vous ne me dérangez pas du 
tout, répondit madame Duval sans 
savoir, monsieur, à qui j’ai l’honneur 
de parler je suis prête à vous écou­
ter.

Le G'ustoriu est le remède du Dr Samuel Pitcher pour les bébés et 
les enfants. Il ne renferme ni opium, ni morphine, ni aucune 
autre substance narcotique. 11 remplace avec succès les calmants, 
les pas'illcs, les sirops et l’huilo de ricin. 11 est agréable et ga­
ranti par l’usage qu’en ont lait depuis trente ans des millions de 
mères. Le Gastoria détruit les verset calme la lièvre. Le Cas tori a 
prévient les vomissements de lait caillé ou aigri, il guérit la diar­
rhée et les coliques sèches. Le Gastoria apaise les maux de dents, 
guérit la constipation et les flatuosités. Le Gastoria facilite l’assi- 
niilation de la nourriture, règle l’estomne et les intestins, pro­
cure nu sommeil naturel et bienfaisant. Le Gastoria est la pana» 
cée des enfants, — l’ami des mamans.

Le GASTORIA.
" Le (’ustorla <1 au renié le excellent j-mir 

leu cnfar.H. Les nniiiruiH lii’en <>..t tniijimi.s 
ValUc leu butin Olïelft h.IC leu s bébé

* ]• :. (î. C. Osooon,
Lowell, Mans

•• Lo Castorta e-t le meilleur remètlo quo jn 
cnit uni.sm* i>u:ir les elif.itlls.j’usjiéro q-.io le jour 
n'eut ]>:i.s loin < o I * s niainaiino consultant 
q.ic lu réel iuté.êi du lcl.li»citfauis, emiiloie- 
ront le Castoria au lieu do .ci:.es ces drogues

Le CASTORIA._

" Le Custoria convient nI bien aux enfant 
quo je 1« locoitinuindo conuno nipûrloiir à tou ■ 
nutru reiiicdo connu do uioi.”

II. A Audi nu, M. D., 
Ill, So. Oxford St.. Brooklyn, N. Y

Chemin de fer de Québec et du Lac St. Jean
LA NOUVELLE ROUTE CONDUISANT AU CELEBRE SAGUENAY.

TERRES A BLE.
QUEBEC R LAKE ST JOHN RAILWAY.

Tfc* N«w Roui# ttf !*•
par-famed saguenay.

BON CLIMAT, BON BOIS, EXOBLLBNTB EAU
Le gouvernement provincial offre en vente au dcU i» 

$2,000,000 d'acre* de* plu* belle* terre* à blé qui «e nui...,! 
trouver dan* la province de Québec é 2C centin* l'acre Aune di 
tanco de 10 heure* seulement de Quében (too mille*) p»r voie f 
rée. Ce* terre* sont aituées, entre antre*, dans les cantons llV 
vante, qui font partie du territoire du LAC ST. JEAN : ,U‘*

Acres 
arpenté*

Albancl.....................3fi,472
Ashutpmouchouan.. 20,3.10
Magot......................... 21,371
Bourget.....................21,204
Caron........................  22 407
Charlevoix...............  20,018
Dation....................... 23,375
Ddnia*............   29,400
Doliilu ..................... 11,014
Démoules..................20,311

Acre»
_ arpenté*................ ..

...............................  48,000Dufforin........... 2iin,
Métvbetchouan....,'! io’:ii.*,
Nornioiidin....... ’o èv
Ear?nt............. iojaï,
Kolicrval............ lo’cM
Ko**................... ...  oonSt-Hllaire...............

N..h médecine du service des enfants ont 
vanté les résultats d.i Custoria dan* leur elieti- 
te'o du dehors, et, bien que nous u'avion* 

rharln-.aucsqueii «j ii de-.rui eut leurs chers j i-oinédes médicaux que ce qui est
l.'étea, eu leur introduisant par la gorjje de l**- déslg"é coniutti drogues réglementaires, noiu 
piiini, de la morphine, des sirops • aimanté et confessons volontieis quo les mérites du Casto-
inities d régnés ) ertiieietises qui let envoient ,;.i|iiio..t \ alu notre a; pr hation'*
prétuatmémeut à ta ton,ho.” united Uosmtai. am. Disiu nsawy

Dit. J F. Kisciiri.oH.
Cou way. Ark. Host on, Maas.

The Centaur Company, 77, Murray Street, New York Cltv.

Paul s’était placé à dessein dans 
un coin obscur du snlon : les rideaux 
étaient baissés et à cette heure mati­
nale la clarté n’était pas encore com­
plète.

-Votre fille, continua-t-il, si je ne 
me trompe, doit, se marier dans la 
minute.

Madame Duval devenait intriguée. 
—Dans une heure, répondit elle, 

ma fille aînée sera madame Charles 
Gagnon.

Un frisson passa sur le corps de 
’étranger.

—Madame Charles Gagnon? fit-il, 
mais votre demoiselle ne s’était-elle 
pas fiancée à un nommé Turcotte... 
Paul Turcotte?...

-Vous avez raison, monsieur, 
mais le malheureux Paul Turcotte 
n’est plus de ce monde, et pourquoi 

enez-vous ce matin mentionner un 
nom auquel se rattache une histoire 
trls'.e ; un nom que noua ne pouvons 
pas entendre prononcer sans tressail­
lir. Laissez-le dormir dans le fond 
de l’Atlantique.

L’étranger baissa la tête, affecté 
qu’il était.

— Paul Turcotte est mort, dites- 
vous. En avez-vous jamais eu la 
preuve? demanda-t-il.

—Comment, fit madame Duval en 
se redressant sur sa chaise, cet infor­
tuné jeune homme vivrait-il encore?

Le capitaine du Marie Céleste sortit 
alors de l’obscurité où il se trouvait 
et faisant «u pas vers la veuve il 
dit :

—Mais, madame Duval, j’ai donc 
bien changé que vous ne me recon­
naissez pas...

( A continuer. )

Société Artistique
CANADIENNE.

Fonriôo dans lu but do répandre et do develop* 
pur lu gotUdo la inmdqtio et d'encoura­

ger lus art téton.

llneorporéo par Luttrus Patentes, le 21 dé-
‘ s I.....ccinbru l$!U )

Toute* ce* terre* «ont facile* d’accès par bateau à vapeur 
sur le lac, et par les chemins du gouvernement, à partir d» t...’ 
minue du chemin de fer, 5 RoborvaL er'

Le chemin de fer de QUEHEC et du LAG ST-JEAN offre t a 
avantage* suivant* :

Sur présentation d’un certificat de l'agent d'immigration du 
Domini' n, à Québec. & se* bureaux, aur U Jetée I/mis-, ou ,|0 
Pussi*taiit-coiiimis*lairo de Pngricnlture, tes immigrants arrivant 
d’Europe ou des Etats Uni*, et Ica cultivated^* qui iront s’a t 
Mir au Lac S*. Jean, pourroet bénéficier dos privilège» ei-dea' 
sou* :

TRANSPORT GRATUIT do Québec au Lac St Jean 
de* colon* et de leur* famille*, de 300 livre» d’effet* do inénau.* 
pour chaque adulte, et de 160 livre* jk>ut chaque enfant Tout 
excédant do 300 livre* d’effet* do ménage—mais pa» au-delà d’u„ 
chargement do char pour chaque famille- sera transporté au prix 
nominal do U contins par 100 livres.

Le» colon» do bonne fol qui désireront seulement aller exa­
miner les terres obtiendront un demi passage de Q ébec au Lac 
St Jean et retour jiour $2 75 cha* un.

IjOi colons trouveront à acheter de bcllca terre* eu culture au 
_________________________ Lac Ht-Jean
Pour renseignement» concernant la vente de» terre», etc , s’ad-oiscr à l’agent dos Terre* de la Cou 

renne, à Kobcrval, Lac St. Jean. Four autre* renseignement», demandez notre brochure sur la colom 
Ration et noe indiesteur*.

Tkainm kkouukus knthk QUEliKO, RODKltVAL, LAC ST. JEAN et CHICOUTIMI.
Le Climat est aussi bon qu’à Montréal. Le Sol est égal à celui 

de Manitoba.
BUREAU PRINCIPAL : TERMINUS, RUE SAINT-ANDRE, A QUEBEC 

HARDY, J. Q. SCOTT,
Secrétoire gérant.

ALEX.
Agent général du Dot et des pusMgcrs.

Capital Action, $50,000
BUREAUX :

1866 Rue Ste. Catherine, Montréal,
Kn face du l’Opéra Français.

2851 Prix d’une valeur totale de $5008,00 
sont distribués tous les quinze jours.

1 Prix do..............................$1000.00
t do ............................. 100.00
1 do ............................ 100.00

AufbI nnu foule d’autres prix variant do $5(1 
à $1.00.

Prix du billet, - 10 cents.

STROUD’S
DONNANT !

DONNANT !
DONNANT !

Tous ceux qui achèteront une livre de thé de n’importe 
quel prix, il leur sera donné une demi-douzaine de

Coquetiers en Poreelaine avee bande dorée
Cet avantage n’est que

POUR UNE SEMAINE-
Commençant samedi, le G avril et finissant samedi, le 13 
avril. C’est maintenant le temps de faire l’essai d’une li­
vre de nos

tues BiEnsr consrnsrcrs
Depuis 20 ots. jusqu’à 60 ots la livre.

COTTOLENE.

Si vous 
Devez Rayer 
Le
et si vous êtes obligé, comme 
des milliers d’autres, de vous 
abstenir de tout aliment dans 
la préparation duquel il entre, 
et de ne rien manger ayant 
été préparé au saindoux, ceci 
vous rappellera qu’il existe une 
graisse végétale, propre, déli­
cate et saine pour le remplacer. 
Si vous employez la

Stt&lene
à la place du saindoux, vous 
pourrez manger des tartes, de 
la pâtisserie et d’autres “bonnes 
Choses” sans crainte de consé­
quences dyspeptiques. Le mo»- 
meut est venu de notre déliv­
rance du saindoux et de ces effets 
malfaisants. Achetez-en un 
seau, essayez là dans votre 
propre cuisine et vous serez 
convaincu. En vente, chez tous 
les épiciers, en seaux de 3 et 5 

livres.
Fabriquée seulement par

[The N. K.Fairbank 
Company,

Rues Wellington et 
Anne, Montreal.

TiniRu public ci grat uit tous les quinze jours 
dans les snllos do I Union St. Joseph, ruo Ste. 
L’uthuriiio, Montréal.

H. LANGLOIS, Agent,
BLOC CAMPBELL,

SHERIBIRO OKIE.

Qu’est-ee qui 
Fait que 
Morency Frères 
Font de si 
Grandes affaires 
Dans les 
Chaussures ?

La Poudre pour Chevaux
■1)U-

XDH. IB-AIRTOUST

PI CK-MB-UP 1
La meilleure du inonde entier, guérit toutes 

sortes de maladie. Essayez on un paquet et 
soyez convaincu.

VENDUE PARTOUT.

Pharmacie Grlth,
121 RUE WELLINGTON,

SiHIIEIRIBIROOKIE-

159 Rue Wellington, SHERBROOKE.

E. BOUCHER & FILS
Plombiers, Gaziers,

FERBLANTIERS,

Poseurs d’Appareils de Chauffage

AIR CHAUD,

KT

A LA VAPEUR
POELES, FOURNAISES,

FERBLANTERIE,

Pompes de tout genre.
N'OUBLIEZ PAS L’ENDROIT,

120 —Rue Wellington—120
SHEIRiBIROOiKIE.

Chemin de fer Québec Central
La liyve directe pour Québec et tout le* 

point* du bat du St. Laurent et mir 
VIntercolonial. Service de 

train* solides entre Los- 
ton et Québec via 

Sherbrooke.

Le et après lundi 1 Octobre 1894,
Lea Iraina IaImmiwb* Sherbrooke 

EXPRESS—Laisse Sherbrooke, 8.00 a. m. ; arrive 
Jonction de Dndswell t 0.00 a. m.; Beatue 
Jonction, 12.01 p. m.-, Lévis A 1.61 p. m.; A 
Québec (traverse) 4 3 00 p. m.

VELE—Laisse Sherbrooke, 8.lu a. m. ; Jonction île 
DudsweU 10.40 a. m. ; arrive 4 Jonction de 
Beauce 4 6.00 p. m.
l/«a trolaa •rrlvoatm Sherbrook»

KXPRKSS—Laisse Québec 1.80 p. m.; laisse Lé­
vis, 9.00 p. m. ; jonction de Beauce 3.40 p. m.,
{onction DudsweU 4 6.60 p. m.; arrive 4 Sher- 
irooko 7.60 p. m.

MKIiK—Laisse la Jonction de Beauee, 6.60 s m ; 
arrive Jonction DudsweU 4 1.40 p. m.; 4 Sher­
brooke, 8.16 p m.

Les trains font le tr4jet tous les jours excepté le* 
dimonchts.

Connections 4 Harlakn Jonction et Lévis avec 
(’Intercolonial pour U rivière du Loup, Rimouski 
et tous les points dsna les provincts Maritimes ; 
4 Québec avec les bateaux pour le fleuve et le golfe 
ht. Laurent -, avec iea chemina de fer de Québec et 
du Lac St Jean, et anaii les chemina de fer de Qué­
bec, Montmorency et Charkvoix pour les points 
nord de la province.

Pour plua amples informations, billets et tableaux 
des heures s'adresser 4 l’office de blUets de K. H. 
Crean ou t l'agent du Québec Central, 4 la Station 
de Sherbrooke. _____
FRANK GRUNDY, J. H. WALSH,

Gérant général. Aft. Gin Pas».
Sherbrooke, 96 sept mbre 18P4.

Worth their Weight inOold
Dr. Morse’s Indian 

Boot Fills.
Dr. Morse’s Indian 

Boot Fills.
Dr. Morse’s Indian 

Boot Pills.
Dr. Morse’s Indian 

Root Pills.
Dr. Morse’s Indian 

Boot RQls.
|S*To save Doctors’ Bills use 

Dr. Morse’s Indiaq Root Pills.
THc: BEST FAMILY PILL IN USE 

MP SALE BY ALL DEALERS

Keep the Works V good order.
Norman, Ont., January «j, ^ 

W. H, Comstock, Brockville, Ont. »
Dear Sir,-Your " Dr. Morse's Indian RocU * 

arc the best regulator for the system that I n un 17 
can use. Life fs as the time piece : frail-and de 'cato 
are many of its works. A tiny particle of foi e'K» 
substance adheres to tho smallest wheel ip th j
and what is the result î-at firs:, ?nly a slight ^
is perceptible in its time-keeping, but wa ,
the obstruction grows, the irregularity r-.(j
greater, until at last, what could have U-Çii r c j|e 
with little trouble, inJhe T>®Rinn.,n,î’iy'1 J.',:,.. w.uks. 
much rare in thorougmy cleansing ‘I'0 ^ . :s nei.
So it is in human life-a Might.dérangement is nc. 
lected, it grows and increases, ,luRerce.[> uLfmiinr. 
then rapidly, until what coula, in the téeinmnF. 
have been cured with little trouble, J*®®® V. (| , 
fatal. To prevent this, I advise aH to puriiy 
system frequently, by the use of Morse
“ ,i‘“ “ÿ.ïïfaW

H. u. Atwell-
The Travellcre’ Safe-Ouord.

Amaoauuus Pohd, N.S., Jan. *7i 9°- 
W. H. Comstock, Brockville, Out. f „

Dear StR.-For many years, I have ^“i|ls • 
believer in your " Dr. Morse s Indian ., b 
Not with a blind faith, but a confidence wrong ^ 
an actual personal experience of t,' 'r T n)UCh o- 
merit. My business is such that I not con
my time away from home, and I . . , a bo, 01
sidermy travelling outfit complete without a
Morse's PiUa. Your^ &RC ’McIhh.s.

A valuable Article eelle trcll.
Borachois Harbor. N.S., J-«n. »3. 9°- 

W. H. Comstock, Brockville, Out. . . p;llent

....»
creasing.

Their sales 1 
Yours, Ac.,

N. L. Nicholso*.

0019


